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Aujourd'hui 

S3 WHALERS 1 
CANADIEN 3 

Tirant de l'arriére 1-0 après deux 
périodes, le Canadien enfile trois 
buts au dernier tiers. Les deu> 
clubs s'affrontent encore ce soir. 

B l BILINGUISME 

Ottawa abolit la prime au bilinguis­
me de 1 355 fonctionnaires, en ma­
jorité anglophones, recalés aux 
examens linguistiques fédéraux. 

B l PIERRE 
MACDONALD 

Ministres et députés libéraux se 
dissocient des propos tenus par 
leur collègue, Pierre MacDonald, â 
l'endroit des vendeuses d'Eaton. 
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«Je n'ai pas allumé le feu» 
— Royal Orr, président d'Alliance Québec 

G I L B E R T LA VOIE 

ne nouvel le c r i se vient 
d 'éc la ter ent re Al l iance 

Québec et la police de la Commu­
nauté urbaine de Montréal, à la 
suite de l'incendie qui a dévasté 
les locaux de l'organisme anglo­
phone, le 30 décembre. 

Le président d'Alliance Qué­
bec, M. Royal Orr, s'est vu forcé, 
en soirée hier, de démentir une 

information véhiculée par Télé-
Métropole voulant que la police 
le soupçonne d'avoir mis le feu 
aux locaux du groupe de pression 
ang'«j | j i ivi ic. 

Le président du conseil d'admi­
nistration d'Alliance Québec. M. 
Peter Blaikie, a aussi demandé au 
directeur de la police de la CUM. 
M. Roland'Bourget, d'instituer 
une enquête sur les fuites policiè­
res qui auraient alimenté une tel­
le nouvelle. 

Toute cette affaire a été lancée 
hier matin par le quotidien Le 
Devoir, qui a soutenu que le sus­
pect de la police était un employé 
d'Alliance Québec. En matinée, 
le directeur général de l'organis­
me, Jeffrey Kushner, s'est enquis 
de la situation auprès des autori­
tés policières, qui ont démenti la 
nouvelle du journal. Mais, à son 
bulletin de I8h , Télé-Métropole 
est allé plus loin, affirmant tenir 
de sources policières que le prési­

dent d'Alliance Québec. Royal 
Orr, était le principal suspect des 
policiers. 

M. Orr a confirmé hier soir que 
la police l'avait interrogé, mardi, 
parce qu'il se trouvait dans les lo­
caux d'Alliance Québec entre 

VOIR FEU EN A 2 

• A 3: Que la vérité 
éclate, dit Guy Descary 

La fusion 
Molson-
OKeefe 
entraînera 
des mises 
à pied 
RICHARD D U P A U L 

L es Compagnies Molson. de 
Montréal, et la multinatio­

nale australienne Elder's 1XL, 
propriétaire des Brasseries 
Carling O'Kecfe, de Toronto, 
confirment qu'elles fusionne­
ront leurs activités brassicoles 
en Amérique du Nord, don­
nant ainsi naissance à une 
nouvelle entité canadienne — 
détenue à parts égales — qui 
sera connue sous la raison so­
ciale «Les Brasseries Molson». 

L'entente de fusion, annon­
cée hier lors de conférences de 
presse simultanées à Toronto 
et Montréal, fera des Brasse­
ries Molson te plus important 
brasseur au Canada, avec un 
chiffre d'affaires de $2.3 mil­
liards.- Elles contrôleront plus 
de la moitié (52 p. cent) du 
marché de la bière au Canada, 
devançant les Brasseries |ohn 
Labatt. qui sont responsables 
d'environ 40 p. cent des ventes 
au Canada. 

Toutefois, cette nouvelle al­
liance signifiera à coup sûr un 
nombre important de mises à 
pied dans les mois à venir et 
ce. à l'échelle du pays, ont dé­
clare â Montréal MM. Ed Pré­
vost et (acques Allard, prési­
dents respectifs des Brasseries 
O'Kecfe du Québec et des 
Brasseries Molson du Québec. 
O'Kecfe et Molson emploient 
ensemble 7 5 0 0 personnes 
dans leurs 16 usines de fabrica­
tion au Canada. 

Les deux pdg ont répété à 
maintes rcpfiScs, maigre i in­
sistance des journalistes, qu'ils 
ne pouvaient préciser le nom­
bre de licenciements prévus, ni 
même quelles usines seraient 
susceptibles d'être touchées en 
premier. Cependant, ils ont va­
guement laissé entendre que le 
gros des réductions de person­
nel et des fermetures d'usines 
aurait probablement lieu en 
Ontario et dans l'Ouest cana­
dien. M. Allard a dit qu'une 
bonne partie des réductions 
découlerait des departs vclon* 

La différence entre Molson et O'Keefe sera désormais sous le bouchon... 
PHOTO JEAN COUPIL. U Presse 

taires ou des retraites antici­
pées. 

«Nous avons des consulta­
tions à faire auprès de diffé­
rents groupes, de même que 
des études à réaliser avant d'en 
savoir plus long», a affirmé M. 
Allard, à propos de la rationa-

VGm ruSiCN EN A 2 

• A 3: De la Molson «déguisée» en O'Keefe? 

• D1: Une bonne affaire, disent les analystes 

m Sports 5: À votre santé, dit Réjean Tremblay 

Royal Orr PHOTO ARMANO TROTTIC» 
(a Presse 

Les employés 
de Simpson 
surpris 
et vexés 
P I E R R E C I N C R A S 

E ncore sous l'effet de la sur­
prise, les employés du maga­

sin Simpson, au centre-ville de 
Montréal, se demandaient hier 
quel serait leur sort dans les pro­
chaines semaines. Des réactions 
plutôt réservées, pas de larmes, ni 
d'agressivité. 

Mme Icannettc Saint-Onge, qui 
travaille depuis 15 ans au rayon 
des vêtements pour dames, par­
lait surtout de l'atmosphère de 
travail agréable qui régnait dans 
le magasin, des bonnes condi­
tions de travail, de la gentillesse 
de la clientèle. Pour cette femme, 
qui est retournée sur le marché 
du travail à 50 ans. c'était une 
grande famille. En très grande 
forme, aujourd'hui âgée de 65 
ans. elle souligne que la direction 
l'avait avisée récemment qu'elle 
pouvait encore travailler chez 
Simpson jusqu'à 70 ans, si elle le 
voulait bien. 

La majorité des employes ont 
appris la nouvelle de la fermeture 
du magasin par les médias d'in­
formation. Tous ont été vexés par 
l'attitude de la compagnie de la 
Baie d'Hudson. propriétaire de 
Simpson, qui n'a avisé que mardi 
soir, après la fermeture de l'éta­
blissement, les 250 employés qui 
travaillaient ce jour-là. «On nous 
a demandé de descendre à la café­
téria, on nous a lu un communi­
qué et c'est tout. Nous n'avons 
même pas eu la chance de poser 
une seule question ». raconte 
Tony Santangclo. 22 ans. Il n'y a 
pas de syndicat chez Simpson. 

Céline Dion 
La chanteuse Céline Dion, qui 

a un important contrat de publi­
cité avec Simpson, n'a pas eu 
droit â plus d'égards. Son gérant, 
René Angelil, confiait qu'il avait 
appris lu n u u v c i i c en même 
temps que tout le monde. Il se de­
mandait, évidemment, ce qu'il 
adviendrait de ce contrat « très lu­
cratif» qui devait prendre fin 
dans un an. 

La surprise a aussi été totale 
chez les cadres. Ironie du sort, sur 

VOIR SIMPSON EN A 2 

• A 3: La fin d'une époque 
• B 2: Éditorial 
e D 1: Un Sloomingdale's 
chez Simpson? 

L'hôpital Notre-Dame ferme des lits à 
cause d'un déficit anticipé de $2 millions 
G I L B E R T LAVOIE 

PHOTO ROBERT NAOON. ta Presse 

Jean-Claude Malépart: 
une nouvelle bataille 

P réoccupé par le sort des ma­
lades depuis qu'il souffre du 

cancer, le député fédéral de Lau-
ricr-Sainte-Marie, M. Ican-Clau-
de Malépart, n'a pas mis de temps 
à subir les contrecoups des réduc­
tions budgétaires gouvernemen­
tales. 

M. Malépart, qui devait subir 
une autre série de traitements de 
chimiothérapie, la semaine pro­
chaine, a appris hier qu'il lui fau­
dra peut-être attendre une semai­
ne de plus à cause d'un manque 
de lits à l'hôpital Notre-Dame. 

Une préposée à l'accueil a en 

Les traitements de chimiothérapie 
du député Malépart sont reportés 

effet prévenu M. Malépart, hier, 
que 35 patients étaient déjà «par­
qués» dans les corridors de l'ins­
titution, et que plus de 80 lits se­
raient fermés d'ici à deux semai­
nes, ce qui rendra la situation 
encore plus difficile. 

Des sources dignes de foi ont 
confirmé hier à La Presse que 
Notre-Dame fermera 44 lits, le 27 
janvier, et 44 autres du 3 février 
au 3 avril, à cause d'un déficit 
budgétaire anticipe de $2 mil­

lions. Les mêmes sources ont 
ajouté que ces fermetures entraî­
neraient des retards dans toutes 
les activités de l'hôpital. 

Le député Malépart, qui n'en 
fait pas une affaire personnelle 
malgré le cancer dont il est at­
teint, a l'intention d'écrire à la 
ministre québécoise de la Santé et 
des Services sociaux, Mme Thérè­
se Lavoie-Roux, à ce sujet. 

«Même si c'est du domaine 
provincial, j 'ai décidé de défen­

dre les malades partout, que ce 
soit au municipal, au fédéral, au 
provincial ou au scolaire... Il me 
faut intervenir parce que les ma­
lades n'ont pas les outils et les 
avantages que j'ai pour me défen­
dre». 

«Une intervention chirurgicale 
pratiquée une semaine plus tard 
que prévu, cela peut signifier 
beaucoup pour la personne qui la 
subira, ça peut retarder de six 
mois ou un an sa guérison com­
plète. Il me semble qu'avec le 
cancer ou une autre maladie gra­
ve, tu ne joues pas avec ça. Quand 
tu en es atteint, tu le réalises». 

VOIR HÔPITAL EN A 2 
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S U I T E D E TA U \ E 

P E U 
• J e n ai pas allume le f eu • 

14h 50 et I5h30. la journée de 
l'incendie, le 30 décembre. Il a 
précisé qu'on lui avait demandé, 
outre autres questions, s'il avait 
mis le feu. Mais jamais, a-t-il dit, 
lui a-t-on Tait sentir qu'il était un 
suspect. Il a dit avoir été atterré 
par les insinuations faites à son 
endroit ù la television, et encore 
davantage par l'origine de ces ru­
meurs. 

Le président du conseil d'Al­
liance Québec. M. Peter Blaikie. 
s'est montré encore plus sévère. 

«Ce n 'est pas comme cela 
qu'on mène une enquête dans 
une société démocratique. Si la 
police croit que quelqu'un doit 
être accusé, elle doit avoir le cou­
rage de porter des accusations. Ce 
qui se passe avec de telles ru­
meurs, qui viennent clairement 
de la police, est intolérable et 
inacceptable. Si cela se passe sans 
que le directeur le sache, il a le 
devoir de demander une enquête 
interne pour mettre un terme à 
cela», a dit M. Blaikie. 

Accompagné d'une vingtaine 
de leaders de la communauté an* 
glophone, M. On- a rencontré 
hier soir quelques 300 personnes 
dans le cadre d'une assemblée vi­
sant à lancer la lutte contre la loi 
178, et à renouer le dialogue avec 
les francophones. 

«le n'ai pas allumé le feu, je 
n'ai absolument rien à voir avec 
cette attaque c r i m i n e l l e - contre 
Alliance Québec», a-t-il lancé à la 
fin de son discours. 

Longuement applaudi par la 
foule, il a dit: « l'ai reçu des mena­
ces contre ma vie, mes collègues 
également, ma famille subit des 
pressions énormes, et maintenant 
quelqu'un essaie de nous faire en­
core plus de mal avec ces ru­
meurs». 

Plus tard, en conférence de 
presse, M. Orr a déclaré que si 
c'était là le prix à payer pour pro­
mouvoir les intérêts de sa com­
munauté, il était prêt à assumer 
cette responsabilité. Il a ajouté 
qu' i l n 'avai t pas l ' in ten t ion , 
« pour le moment », d'intenter des 
poursuites contre les médias qui 
ont véhiculé ces rumeurs. «Qui 
sait dans l'avenir», a-t-il néan­
moins ajouté. 

Il s'est dit incapable de donner 
plus de détails sur l'enquête poli­
cière. Il a déclaré qu'il avait été la 
dernière personne à quitter les lo­
caux d'Alliance Québec, le 30 dé­
cembre. 

Oui a la SSJBM 
Cette affaire a porté ombrage à 

l'assemblée d'Alliance Québec 
qui visait à lancer un plan de mo­
bilisation générale au sein de la 
communauté anglophone, afin 
d'obtenir le retrait de la loi 178 et 
reprendre le dialogue avec les 
francophones. 

Le président du conseil de l'or­
ganisme, M. Peter Blaikie, a dé­
claré qu'il acceptait l'invitation 
au dialogue lancée par la prési­
dente de la Société Saint-Jean-
Baptiste de Montréal, Mme Nico­
le Boudreau. «Nous défendons 
des positions opposées, mais le 
dialogue s'impose», a-t-il expli­
qué. 

La fusion Molson-O'Keef e entraînera 
des mises a pied 

lisation du personnel. Il a ajouté 
que les deux employeurs tenaient 
à tout prix «à ce que les employés 
soient informés les premiers des 
décisions qui seront prises». Des 
réunions «pa r petits groupes 
d'employés» sont prévues dans 
les prochains jours. 

La fusion: 50*50 
On connait peu de choses des 

modalités de la fusion, à part le 
partage à 50-50 de la propriété de 
la nouvelle compagnie. On sait 
cependant qu'un «échange de 
certains éléments de i'actif res­
pectif aura lieu», a affirmé M. Al-
lard. 

Molson et O'Keefe ont expli­
qué que leur décision d'unir leurs 

destinées était surtout motivée 
par la « menace grandissante des 
brasseurs internationaux sur le 
marché», et de la nécessité «pour 
l'industrie canadienne de répon­
dre à cet assaut», de dire M. Pré­
vost. La façon d'élaborer la répli­
que, a-t-il dit. est de créer une 
«brasserie de niveau internatio­
nal». Les Brasseries Molson, avec 
des ventes de 12.6 millions d'hec­
tolitres par année, se classent do­
rénavant au sixième rang en 
Amérique du Nord et au 20 e rang 
dans le monde. 

M. Allard croit que le gouver­
nement fédéral n'a d'autre choix 
que de bénir la nouvelle alliance, 
qui «assure au Canada une place 
sur le marché mondial»; il a fait 
allusion au GATT (l'Accord géné­
ral sur le commerce et les tarifs 
douaniers) ainsi qu'à l'accord de 
libre-échange, qui exclut de l'ac­
cord l'Industrie brassicole cana­
dienne pour une période de dix 
ans. 

M. Allard a souligné que le 
Groupe Elder's, le septième ven­
deur de bière en importance au 
monde, va commercialiser les 
marques des nouvelles Brasseries 
Molson à l'échelle mondiale, no­
tamment en Grande-Bretagne où 
il détient un important réseau de 
distribution. 

La nouvelle entente, de l'avis 
des parties concernées, vise à 
créer un synergie entre les forces 
existantes, surtout au niveau de la 
production et du marketing, deux 
fonctions qui subiront sans doute 
les effets de la rationalisation. 
«Nous voulons être plus effica­
ces», a souligné M. Prévost. 

Ce dernier a dit qu'il regrettait 
de voir disparaître le nom «Les 
Brasseries O'Keefe», mais il croit 
qu'il vaut mieux conserver celui 
de Molson, «qui est mieux connu 
au Canada, de même qu ' aux 
États-Unis». 

Pour l'instant, les marques de 
bière des deux brasseries vont de­
meurer sur le marché. Toutefois, 
il est à prévoir que certaines mar­
ques disparaîtront à mesure que 
I intégration des deux entreprises 
fera son chemin. M. Prévost dit 
que la marque O'Keefe restera à 
coup sûr, car c'est la bière la plus 
vendue au Québec. 

M. Marshall Cohen, ancien 
sous-ministre des Finances sous le 
gouvernement Trudeau et actuel 
président des Compagnies Mol­
son, sera le coprésident du con­
seil d'administration des nouvel­
les Brasseries Molson. Quant à 
MM. Prévost et Allard, tous deux 
ont dit ignorer quel sort leur était 
réservé au sein de l'entrepriscO 

S I M P S O N 
Les employés de Simpson surpris e t 

vexés 

un babillard, une lettre officielle, 
datée du 4 janvier, les invitait à 
choisir rapidement les dates de 
leurs prochaines vacances. 

Hier, les journalistes qui se 
pointaient au magasin étaient es­
cortés par des responsables de la 
compagnie pour éviter qu ' i ls 
s'adressent aux employés À deux 
occasions, au cours . 's la visite 
«officielle», l'un d'eux s'est em­
pressé de mettre fin aux déclara­
tions d'employés vcîubiSes, qui 
voulaient faire des commentaires, 
même positifs, * Monsieur, vous 
n'avez pas le droit de parler», a 
lancé d un ton ferme la dame qui 
accompagnait les journalistes. 
Denis Papillon, 27 ans de service, 
est resté estomaqué. II en a perdu 
la parole. 

Devant le refus des autorités de 
permettre d'interroger les em­
ployés, le représentant de La 
Presse n'a pas eu d'autre choix 
que de revenir sur les lieux, cette 
fois dans la peau d'un client. C'est 
ainsi qu'il a pu obtenir discrète­
ment quelques entrevues. 

Le directeur des relations pu­
bliques de la Baie, M. Nick Gai-
tan, qui contrôlait les allées et ve­
nues des journalistes, a refusé de 
nous recevoir à son bureau . 
Môme consigne du silence dans 
les autres magasins Simpson. 

Julie Rivard est à l'emploi de 
Simpson depuis 20 ans. Vendeuse 
au rayon des vêtements pour da-

Le LOttO 6/49 
Tirage d'hier 6 9 14 16 19 28 (26) 

LA MÉTÉO 

Québec Min. J«. Aujourd'hui 
Atxtibl - 15 -10 Nua., neige 
Outaouais - 5 - 2 Mua., neige 
UurentxJes - t o - 4 Neige5cm 
Cantons de l'Est - 5 - 3 Neige 10 cm 
Maurtoe - 1 2 - S Neige 5 cm 
Québec - 1 2 - 8 Neige 5 cm 
Lac-SamKJean -20 - 8 Neige, vents 
M M M M -10 - 9 Neige, vents 
Gâspésto -10 - 7 Ennu.. neige 

'• Baie-Comeau -20 • -12 Ens., ennu. 
Sta t in -20 -12 Ens., ennu 

Canada Un. LUI. AupurdlKa 
Victoria 5 9 
Edmonton - 6 3 
Regina -13 2 
Winnipeg -12 - 5 
Toronto 0 6 
Fredericton - 8 - 1 
Halifax - 3 2 
Charloftetown - 6 - 1 

. Saint-Jean -10 0 

États-Unis 
Mm. Mai. Min. Mu. 

Bc.^on 0 8 N.-Orleans 8 19 
Butlalo - 3 - 7 Pittsburgh - 2 9 
Criicago 1 7 S. Francisco 4 18 
Miami 19 28 Washington - 1 13 
New York 3 9 Dallas * 18 

les capitales 
Min. Mu. Mm. Mu. 

Amsterdam Madrid 
Attira Moscou 
Acaputao 22 31 Mexico 8 25 
Berlin Oslo 
Bruxelles Paris 
Buenos Aires Rome 
Copetfwgio Seoul 
Genève - Stockholm 
Hong Kong Tokyo 
Lo Caire Trtnidad 21 31 
Lisbonne Vienne 
Londres 

IQ Quotidienne 
Tirage d ' h i e r 

à trois chiffres 449 

à quatre chiffres 5556 

C'est une des dernières fois qu'Yves Dusseault utilise la porte des 
employés de Simpson. Le 28 Janvier, le grand magasin fermera 
définitivement ses portes, soit presque 10 ans. Jour pour jour,, 
après Ja fermeture de Dupuis Frères. «Simpson, c'était mon pre* 

mes, elle n'a pas été vraiment sur­
prise par l'annonce de la fermetu­
re. «Cela vous étonnera peut-être, 
mais ça fait quelques années que 
je crois que nos ventes ne sont pas 
assez importantes pour maintenir 
à flot un édifice et une entreprise 
de l'envergure d Simpson au cen­
tre-ville.» 

Chef de rayon, Claire Drolet. 
49 ans, et qui a 12 ans d'expérien­
ce, se demande pour sa part si elle 
pourra se trouver un nouvel em­
ploi. «Trouver un travail à mon 
âge, ce n'est pas toujours facile. Et 
à quelles conditions? Au bas de 
l'échelle à $5 de l'heure? Ici, mon 
salaire horaire est d 'environ 
$10.» Mme Drolet devrait rece­
voir quatre mois de salaire, en 
plus d une semaine de salaire par 
année de service après 10 ans au 
sein de la compagnie. 

Comme plusieurs employés 
possédant de nombreuses années 
d'expérience chez Simpson, elle 
espère pouvoir trouver un emploi 
chez la Baie puisque la compa­

gnie a annoncé qu'elle ferait tout 
son possible pour réembaucher 
ses employés. 

Le magasin ferme ses portes le 
28 janvier, presque dix ans après 
la fermeture de Dupuis Frères (le 
27 janvier 78). 

Lisa Kent et Mary Renaud n'au­
ront pas la même chance que 
Mme Drolet. Hier midi, lors du 
passage de La Presse, Mary feuil­
letait nerveusement son bottin té­
léphonique pour trouver où s'ins­
taller. Elle dirige la concession 
«Mac Cosmétique». Comme con­
cessionnaire, elle n'a pas eu le 
droit de participer à la réunion 
des employés oit on devait annon­
cer la fermeture. «Nous avions 
augmenté nos profits de 65 p. 
cent dans la dernière année. Nos 
affaires allaient très bien. Aujour­
d'hui, il faut se trouver une place 
ailleurs ou c'est le chômage.» 

Yves Dusseault. 22 ans, est ven­
deur depuis quatre ans. Il aime 
bien l'ambiance chez Simpson, 
mais il est déçu de la façon dont il 

mier emploi. Aujourd'hui, c'est ma première mise a pied», a-t-il 
dit. S'il laisse une atmosphère de travail qu'il aimait beaucoup, Il 
trouve inadmissible que la plupart des employés aient appris la 
fermeture par les médias d'Information, PHOTOA*MANOT»OTP».U> 

a appris la nouvelle de la fermetu­
re, par un reporter qui sollicitait 
une entrevue lorsqu'il est entré 
au travail, «l'ai pleuré. Je n'y 
croyais pas. C'est inadmissible de 
nous traiter comme ça. Pourtant, 
nous faisons du bon travail. Nous 
avons mérité plus de considéra­
tion.» Simpson, c'était son pre­
mier emploi, «l'étais certain de 
passer ma vie ici. J'aime mon tra­
vail et l'atmosphère, dit-il. Au­
jourd'hui, c'est la première mise à 
pied. J'espère bien que ce sera la 
dernière.» • 

HOPITAL 
L'hôpital Notre-Dame ferme des 1res a 

cause d'un déficit anticipé de $2 

millions 

M. Malépart ajoute qu'une telle 
situation peut nuire au moral des 
malades et retarder leur guérison: 
«C'est une question de confiance, 
pour le patient. Même si le méde­

cin dit que le retard n'est pas gra­
ve, tu te poses des questions. 
Avant mon dernier traitement, 
j'avais l'impression de ne plus 
avoir les médicaments nécessai­
res dans mon système pour com­
battre ma maladie. l'avais hâte de 
retourner en chercher parce que 
ça me sécurisait. Alors, certaines 
personnes peuvent être traumati­
sées par des retards, même s'il n'y 
a aucun danger au point de vue 
médical. Or, on sait que dans le 
cas du cancer, la guérison dépend 
à 50 ou 60 p. cent du moral du 
patient». 

« Moi, je me dis que ce n'est pas 
humain de fermer des lits quand 
il y a des gens qui sont malades. 
Les hôpitaux sont là pour soigner 
les gens. On ne devrait jamais fer­
mer des lits et retarder des opéra­
tions». 

Le député Malépart, qui se 
porte très bien depuis ses pre­
miers traitements de chimiothé­
rapie, se lance donc immédiate­
ment dans une nouvelle bataille. 

«11 va falloir que Québec déblo­
que des fonds pour que tous les 
lits soient disponibles. C'est pour 
cela aussi que dans mes recom­
mandations à Brian Mulroney en 
vue du Discours du TrAn«# jç de­
mande d'annuler la construction 
de deux sous-marins à propulsion 
nucléaire et de prendre les $4 
milliards qu'ils coûteraient pour 
les investir dans la recherche 
pour les maladies comme le sida, 
le cancer, les maladies du coeur et 
aussi pour acheter les équipe­
ments nécessaires aux hôpitaux. 
Les gouvernements, doivent dé­
bourser l'argent nécessaire. La 
santé des gens, c'est important. 
Tout le monde est malade, un 
jour». • 

Une heure dans 
un coffre^ort 
• M. Matieu Bélanger, un travail­
leur de la construction âgé de 18 
ans, s'est enfermé par inadvertan­

ce qu'il était en train de rénover 
en compagnie d'autres travail­
leurs, angle Papineau et Ontario. 
Après avoir tenté de-forcer la 
porte du coffre-fort, se» camara­
des ont finalement appelé les 
pompiers. Sitôt sur les lieux, ces 
derniers ont pratiqué une petite 
ouverture pour bien laisser entrer 
i'air. Puis, après une demi-heure 
d'efforts, à coups de pinces de 
survie et de marteau pmneumati-
que, ils sont venus à bout de la 
porte du coffre-fort. 

03-4-01 
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•sfsi sentes *e«SMs ? » * « * 5 y e 
Un petit groupe d'anglophones a défilé hier midi dans les rues du centra-ville de Montréal 

pour protester contre la Loi 101 et le toute récente Loi 178 sur l'affichage. Aux cris de « Inside, 
outside, we want rights!' (Nous voulons des droits, à l'intérieur et à l'extérieur), ils se sont 
rendus jusque devant l'édifice d'Hydro-Québec où se trouve le bureau montréalais du premier 
ministre Robert Bourassa. La manifestation avait été organisée par David Parsons, un ouvrier 
gui avait tenté, le printemps dernier, de mobiliser la communauté anglophone contre la Loi 101. 

Où donner 
son sang 
• Aujourd'hui, la Croix-
Rouge tient des cliniques 
aux endroits suivants: 
• à Montréal: Centre per­
manent de la Croix-Rouge, 
3131 est, rue Sherbrooke, 
d e 9 h à 2 0 h ; 
• ft Montréal : Salon de 
l'auto de Montréal, le Rei­
ne-Elisabeth, étage des Con­
ventions/Galeries 1 et 11, 
900 ouest, boulevard René-
Lévèsque, de 10 h â 20 h ; 
9 à Montrés! : Coni^texç 
Guy-Favreau, niveau 00, 
200 ouest, bout. René-Léves-
que, de 10 h a 20 h 30; 
• à Saint-Laurent: Club 
Optimiste de Saint-Laurent, 
Place Vertu (cour centrale), 
3205, chemin de la Côte-
Vertu, de 1 4 h 3 0 â 2 0 h 3 0 . 

1 4 ' 
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Que la vérité éclate sur l'incendie à Alliance Québec 
Guy Descary, président du Conseil de sécurité de la CUM, presse la police de faire toute la lumière sur cette affaire 

• «Comme des milliers de Qué­
bécois, je me suis senti à la fois 
insulté et traumatisé, en pleine 
période des Fêtes, lorsque le pré­
sident d'Alliance Québec, dans le 
décor de ses locaux incendiés, a 
servi des blâmes aux francopho­
nes, à leurs' institutions et aux 
médias». 

Telle est l'opinion exprimée 
par le président du Conseil de sé­
curité de la Communauté urbaine 
de Montréal, M. Guy Descary, 
hier soir, lors d'une entrevue à La 
Presse. M. Descary a ajouté que 
«toute la nation québécoise a été 
insultée, au lendemain de l'incen­
die, lorsque le président Royal 
OIT a culpabilisé les Canadiens-
français et leur élite». 

«le ne sais pas encore, malgré 

les informations diffusées par le 
canal 10, si M. Royal Orr est cou­
pable ou innocent. Jusqu'à preuve 
du contraire, nous devons présu­
mer de son innocence. Mais j'exi­
ge que la police fasse toute la lu­
mière dans cette affaire, le plus 
tôt possible, et qu'elle prenne 
tous les moyens à sa disposition 
pour y arriver. |e veux que toute 
la vérité éclate, quelle qu'elle 
soit». 

«Alliance Québec a tellement 
agressé le Québec, au cours des 
dernières années, que des doutes 
se sont emparé des esprits. Il faut 
que la police mette les bouchées 
doubles pour que la population 
sache exactement ce qui s'est pas­
sé lors de cet incendie des locaux 
d'Alliance Québec». 

« Encore une fois, a dit M. Des­

cary, je n'ai aucune preuve que le 
président d'Alliance Québec doi­
ve être blâmé de quoi que ce soit. 
Mais si un jour nous devions ap­
prendre que cet incendie a été vo­
lontairement provoqué dans le 
but de discréditer la nation qué­
bécoise, il nous faudrait peut-
être, alors, suivre le chemin qui 
mène jusqu'à l'indépendance to­
tale». PHOTO « M U T muuou». ut 

M. Guy Descary 

C'est sur l'emplacement même de l'ancien édifice de John Murphy (que l'on voit sur la photo ci-haut) 
que Simpson reconstruisit son magasin en 1931, augmentant ainsi sa superficie. 

LJ Pnm 

PHOTOTHÉOUÏ UP™* L'actuel magasin Simpson, tel que photographié en 1974. 

L histoire de Simpson à Montréal aura été plus que centenaire 
G E O R G E S LA M O N  

• La fermeture, le 28 janvier, du 
magasin Simpson de la rue Sain­
te-Catherine, marquera la fin 
d'une époque dans l'histoire de 
Montréal. Même la direction dit 
ignorer ce qu'il adviendra de 
l'édifice de huit étages. 

Reconstruit et agrandi à l'angle 
des rues Sainte-Catherine et Met­
calfe sur l'ancien magasin de 
John Murphy érigé en 1894, le 
grand magasin Simpson fut le 
premier du genre à Montréal à 
etre climatisé. Il venait s'ajouter 
aux autres trois autre? grands: 
Hii iun , ugilvy et la Baie (Mor­
gan ) dont il est devenu une filiale 
en I979. 

C'est en 1872 que Robert Simp­
son, un Écossais de 38 ans venu 
chercher fortune-au Canada à 
l'âge de 20 ans, ouvrait, rue Yon-
ge à Toronto — ville de 56000 
habitants, à l'époque — un mo­
deste magasin de I 500 pieds car­
rés sous le nom de Robert Simp­
son's Dry Goods, avec trois em­
ployés. Huit ans plus tard, le 
nombre d'employés grimpe à 13. 
L'accroissement des commandes 
incite Robert Simpson à se procu­
rer une voiture et un cheval, puis 
trois voitures et trois chevaux, 
pour assurer les livraisons. 

II faudra attendre en 1904 pour 
que l'entreprise étende ses ramifi­
cations à Montréal. Simpson ac­
quiert alors un magasin de la 
compagnie lohn Murphy, établi 
depuis I867 rue Notre-Dame qui 
gardera le nom de Murphy jus­

qu'en 1929. En 1894. le magasin 
déménage rue Sainte-Catherine, 
où en I929 il est reconstruit. Sa 
superficie est agrandie. En 1953, 
on double l'espace avec l'ajout 
d'un immeuble valant $3 mil­
lions. 

Après la mort de Robert Simp­
son en 1897, l'entreprise passa 
aux mains d'un groupe d'hommes 
d'affaires de Toronto dirigé par 
M. H.H. Fudger. En 1929, Simp­
sons limitée était fondée avec M. 

C. L. Burton. Rappelons qu'en 
1953. Simpson s'alliait à Sears-
Roebuchk de Chicago pour for­
mer Simpsons-Sears. 

Il faudra attendre en 1965 pour 
que Simpson conjointement avec 
Cemp Investments ltd, ouvre son 

plus grand centre de banlieue 
pour l'époque, à Fairview-Pointe-
Claire. Trois ans plus tard, le 
même groupe participait à la 
construction du plus grand centre 
commercial du Québec, les Gale­
ries d'Anjou. 

La concurrence est-elle trop vive au centre-vi!!e? 
Presse CtnKiHezn: 

• La fermeture du magasin Simpson n'a 
rien à voir avec la situation générale du 
commerce au détail au centre-ville de 
Montréal ou avec un ralentissement appré­
hendé dans le secteur de la vente. 

C'est ce qu'a soutenu hier le président-
directeur général du Conseil québécois'du 
commerce de détail, M. Gaston Lafleur, au 
cours d'un entretien téléphonique. 

Selon M. Lafleur, la décision de fermer 
le magasin Simpson du centré-ville est 
«purement administrative et ne doit être 
associée d'aucune manière à la situation de 
la vente au détail dans la région montréa­
laise». Il n'y voit que la concrétisation 
d'un plan de rationalisation du propriétai­
re, La Baie d'Hudson: le magasin accusait 
des pertes depuis cinq ans et, surtout, il au­
rait fallu investir $25 millions supplémen­

taires pour rénover les magasins Simpson 
D'autres observateurs font valoir que la 

concurrence est plus vive que jamais dans 
le commerce de détail au centre-ville. De­
puis l'ouverture de nouveaux centres, on 
retrouve côte-à-côte, les magasins La Baie, 
Eaton, Simpson, les Promenades de la ca­
thédrale, la Place Montréal Trust, les 
Cours Mont-Royal, les Terrasses, les bouti­
ques de 2020 University et bientôt le Cen­
tre Eaton. Tous sont accessibles par deux 
stations de métro, sans que le client ait à 
sortir à l'extérieur. 

Néanmoins, M. Lafleur refuse d'y voir le 
résultat d'une concurrence trop vive «Si 
c'était le cas, la décision aurait été prise 
avant.» La concurrence des petites bouti­
ques, il n'y croit ^aère. «Si on parlait d'un 
petit détaillant, qui n'est pas appuyé par 
une équipe de marketing, peut-être. Mais 
pas Simpson, un des trois géants.» 

Il note aussi que «Simpson a déjà connu 

périodes beaucoup plus difficiles», no­
tamment durant la récession de iwî-82. 

M. Lafleur rejette toute vision apocalyp­
tique ou tout signe précurseur «de la déca­
dence» prochaine du secteur de la vente 
au détail. «Il ne faut surtout pas paniquer 
du fait qu'il s'agit du nom de Simpson. Ce 
n'est pas l'ensemble de Simpson au Qué­
bec qui ferme.» 

Patronat 
Du côté du Conseil du patronat du Qué­

bec, le président Ghislain Dufour y voit 
aussi principalement «une rationalisation 
des ventes» par le propriétaire: Simpson 
accusait des pertes; il fallait investir pour 
rénover. 

Tout en soulignant que «c'est toujours 
malheureux une fermeture d'entreprise», 
M. Dufour note que La Baie ferme Simp­
son d'une façon «parfaitement correcte», 
quatre mois d'avis sont donnés; il y aura 

des comités de recyclage; l'avis a été don­
né au ministère; on accordera la priorité 
d'embauché chez La Baie, etc. 

Au contraire du Conseil du commerce 
de détail. M. Dufour, lui, cite d'autres ar­
guments. Il y voit un rapport avec la situa­
tion de la vente au détail à Montréal. 
«Notre sondage de janvier indiquait que 
21 pour cent des gens d'affaires prévoient 
une décroissance de l'économie.» 

Autre facteur qui a contribué aux pertes 
financières de Simpson au centre-ville:.la 
banlieue. «On a sorti la vente du centre-
ville (en ouvrant de nouveaux magasins 
dans les villes de banlieues). La vente est la 
même, mais diluée en périphérie. » 

Comme dernier argument, il cite le fait 
que les gens désertent plus souvent le cen­
tre-ville au profit des centres commerciaux 
de banlieues, parce que garer sa voiture est 
devenu un casse-tête au centre-ville de 
Montréal. 

«De la Molson déguisée en 
*!» Non merci! 

Y V E S B O I S V E R T 

•MM. André Lafleur (à gauche), un buveur de Miller, et Nelson Jalbert: finie, la O'Keefe! PHOTO ARMAND TROTTKRU PTKM 

• Attablé à la taverne Magnan 
avec ses deux copains, André ne 
prenait pas la chose au comique. 

«Quand ça fait 35 ans que tu 
bois de la O'Keefe, tu peux pas 
changer comme ça. C'est pas que 
je veux pas: ça me fait tout drôle 
dans le ventre. Moi, la Molson, ça 
me rend malade», a dit André. 

— Oui, mais, André, ils vont 
garder la O'Keefe, c'est juste le 
nom de la compagnie qui va 
changer, lui glissa Nelson, pour le 
rassurer. 

— C'est pas grave. Dans la bou­
teille, han? Dans la bouteille, 
qu'est-ce qu'y vont mettre? 

L'autre avait beau dire que ça 
ne changerait rien, que c'était 
seulement à cause du l ibre-
échange, André ne voulait rien 
entendre. 

— Je veux plus boire de O'Kee­
fe! C'est fini! le veux pas boire de 
la Molson déguisée en O'Keefe. 
Ça me rend malade, moi, je te dis, 
ça me donne mal au coeur... 

Aussi, hier soir, André com­
manda trois grosses Miller. 

— Oui , mais André , c 'est 
O'Keefe qui brasse la Miiier, lui a 
dit son copain. 

— Tant pis! 
Et ce soir-là, ils ont bu de la 

Miller. 
«Moi, dans mon livre à moi, 

c'est le monde de Québec qui est 
le plus perdant», compatit un au­
tre client d^chez Magnan, qui dé­

sire conserver l'anonymat et ses 
bonnes relations avec sa parenté 
de Québec... 

Et pourquoi Québec? «Des 
gros buveurs de O'keefe, ça, les 
gens de Québec! Déjà, il y a les 
Nordiques qui . . . Imaginez s'ils 
perdent leur bière en plus!», ex­
pliqua le buveur anonyme avant 
de noyer un rire plein de broue 
dans un hoquet à forte teneur en 
Molson. 

À la taverne Panet, où les ava-
leurs de Molson partagent le ter-
riroire avec les partisans de la 
«50», la nouvelle a laissé tout le 
monde indifférent. 

On notait tout de même, à y re­
garder de plus près, une certaine 
lueur victorieuse dans l'oeil de 
l ' amateur de grosse « Mo! » : 
«C'est sûr qu'on peut pas séparer 
ça du hockey», avoua un client, 
ajoutant de la même haleine: 
«Mais c'est surtout le goût. Les 
bières, c'est pas toujours fait avec 
la même recette... Des fois, plus 
de houblon, des fois d'autres cho­
se? — je l'sais-t-y, moi? — En 
tout cas, la O'Keefe, je l'aime 
pas.» 

Pour un autre consommateur 
enthousiaste, l'affaire était claire: 
«C'est les anglais de Toronto qui 
vont gagner, tu peux être sûr de 
ça. Molson, c'est tout à Toronto 
que ça se passe, oui monsieur!», 
et ses compagnons d'acquiescer. 

Un peu plus loin, trois camara­
des arrosaient quelque chose. «Si 
ça nous fait quelque chose? Moi, 
tu vois ma bière... Je sais même 
pas ce que c'est... C'est tout du 
pareil.» 
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Soins à domicile: impossible de répondre à la demande 
Les CLSC réclament des fonds de toute urgence pour tenter de répondre aux besoins les plus pressants 
M A R T H A C A C N O H 

• Connie Lefebvre, 67 ans, est en­
fermée dans la maison presque 24 
heures sur 24. Elle s'occupe seule 
d'un grand malade, paralysé et 
alite, qui réclame une attention 

constante. Cette vie monastique 
commence à lui peser. Depuis des 
mois, elle cherche désespérément 
de l'aide. 

« L e d é v o u e m e n t c'est b ien 
beau, mais ça use. l'ai pe f du 28 
livres. Si seulement la ministre 
Thérèse Lavo ie -Roux pouva i t 

PHOTO JEAN GOUPIL, w Pmu 

Mme Connie Lefebvre consacre tout son temps à s'occuper de son 
compagnon, M. Dominique Sauro, 71 ans, paralysé d'un côté. 

prendre ma place une semaine. 
Elle comprendrait peut-être que 
les familles ont besoin d'assistan­
ce». 

Mme Lefebvre, comme des di ­
zaines d'autres personnes, criti­
que sévèrement la politique gou­
vernementale de maintien à do­
micile des personnes âgées. « O n 
vous leurre. Les demandes d'aide 
sont t e l l e m e n t n o m b r e u s e s , 
qu'on réduit les services au strict 
minimum». Elle vit isolée, sort 
très rarement et n'a plus d'amis. 

f l ier, le président du Regroupe­
ment des 34 CLSC de Pile de 
Montréal et de Laval, M . Gilles 
Gauthier, déclarait que le man­
que d'argent et de ressources obli­
geaient les établissements à re­
pousser chaque jour des deman­
des de soins à domicile. Selon une 
étude effectuée sur une période 
de trois mois. 430 cas lourds ont 
été refusés. 

Dix ans après l'application de 
cette politique, les CLSC crient au 
secours. En plus des personnes 
âgées, ils doivent ma in tenant 
s'occuper des handicapés physi­
ques et mentaux, de gens qui 
viennent de subir une opération 
et, plus récemment, de sidéens. 
Le mois dernier, on comptait 20 
cas de sida qui nécessitaient des 
traitements à domicile. 

« O n coupe dans les services 
dispensés par les infirmières, les 
auxiliaires familiales, les ergothé-
rapeuthes et les autres profession­
nels. Pour de nombreux maéades, 
cela signifie une détérioration de 
leur santé et un retour probable à 
l'hôpital ou en institution», ex­
pl ique le président qui entre­
prend une campagne.de sensibili­
sation. Selon lui, il faudrait inves­
tir $5 millions pour améliorer la 
situation des CLSC de Montréal 
et de Laval. Le budget global est 

tctuel lement de $ 3 9 mi l l ions , 
'an dernier, 3 0 0 0 0 personnes 

ont pu bénéficier des services à 
domicile sur l'ensemble du terri­
toire. 

La CSN accueille favorablement la 
nouvelle politique de santé mentale 
Presse Canadienne 

ta La Confédération des syndicats 
nationaux ( C S N ) accueille favo­
rablement les grandes lignes de la 
nouvelle politique de santé men­
tale dévoilée lundi par la ministre 
de la Santé et des Services sociaux 
M m e Thérèse Lavoie-Roux. 
.' Le document rejoint plusieurs 

Koints défendus par le mouve-
lent syndical au cours des an­

nées. Il reste cependant quelques 
« i m p r é c i s i o n s « q u ' i l f a u d r a 
L-claircir rapidement si l'on ne 
veut pas que la nouvelle loi ne 
reste qu'un «voeu pieux», a indi­
qué hier en conférence de presse 
la v ice-présidente de la C S N , 
M m e Monique Simard. 
'. La centrale se rejouit de plu­
sieurs orientations retenues dans 
la nouvelle poiitique, c i auxquel­
les la CSN adhère complètement. 
O n se félicite que la primauté soit 
maintenant accordée à la person­
ne malade et que les responsabili­
tés reviennent aux régions. La re­
connaissance du rôle important 
dés organismes communautaires 
en vue de la réadaptation des ma­
lades, de même que la nouvelle 
approche voulant que la santé 
mentale soit tributaire de la con­
dition sociale et économique sont 
d'autres éléments positifs selon la 
CSN. 
; Mais il y a aussi quelques lacu­
nes, note M m e Simard. O n ne 
précise pas assez clairement «qui 
fera quoi » dans la mise en oeuvre 
de la politique, dit-elle. Les Con­
seils régionaux de la santé et des 
services sociaux (CRSSS), en col­
laboration avec des représentants 
{les établissements de santé et 
d'organismes communautaires, 
décideront d'un plan d'organisa­
tion de services dans chaque ré-

h 

gion. Mais le document ne définit 
pas précisément le rôle dévolu à 
chacun, déclare-t-elle. De plus, on 
ne fa i t nu l lement ment ion de 
l'intervention des CLSC dans le 
processus. Et l'on doute que la 
somme de $32 millions pour met­
tre en oeuvre cette nouvelle poli­
tique ne soit suffisante. 

La CSN aurait aussi voulu que 
le document m e n t i o n n e sans 
equivoque que c'est le réseau pu­
blic qui est responsable de l'orga­
nisation des services en matière 
de santé mentale, de façon à dissi­
per toutes menaces de privatisa­
tion, dont parlent «certains mi­
nistres» du cabinet libéral. 

ROOTS 
CHAUSSURES BOTTES 
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Le cas de Connie Lefebvre n'est 
pas unique. La Presse l'a rencon­
trée chez-elle. tôt hier matin. Son 
histoire est la suivante: Il y a huit 
ans, elle décidait de partager l'ap­
partement d'un ami d'enfance. 
Dominique Sauro devenu veuf. 
En juin I987 . ce dernier était vic­
time d'un accident cérébro-vascu-
laire qui le laissait gravement 
handicapé. 

Âgé de 71 ans. il refuse d'aller 
mourir dans un centre d'accueil. 
Il compte sur l'affection et la gé­
nérosité de sa compagne pour 
continuer de rester à la maison, 
«le ne peux pas l'abandonner», 
dit-elle en le regardant. Mais, elle 
ne cache pas son épuisement. Elle 
avoue, bien honnêtement, que si 
elle avait su ce qui allait arriver, 
elle n'aurait jamais choisi ce gen­
re de vie. 

«|e ne peux plus revenir en ar­
rière. Mais, à ce rythme-là. je vais 
me retrouver sur le dos moi aussi. 
Le gouvernement se décharge de 
ses responsabilités en augmen­
tant le fardeau des familles». 

À force de se plaindre, elle a 
fini par obtenir de l'aide du CLSC 
Saint-Léonard. Une auxiliaire fa­
miliale vient à la maison 12 heu­
res par remaine . les matinées, 
fille n'a personne le soir et les 
week-end. Avant son déménage­
ment, le CLSC Villeray lui offrait 
un meilleur support: 24 heures. 
« Il y a des inéquités, croit-elle, le 
suis pénalisée parce que j 'ai chan­
gé de secteur. Ça n'a pas de sens». 

La travailleuse sociale. Danièle 
Saint-Laurent, reconnaît que cet­
te situation est injuste. Elle ne 
peut, toutefois, offrir davantage. 
« I l y a des tas de gens qui appel­
lent à l'aide, l'ai rencontré cette 
semaine un homme de 81 ans qui 
s'occupe seule de sa femme at­
teinte de la maladie d 'A lzhe i -
mer». 

Hélène Vaillancourt. responsa­
ble des auxiliaires familiales au 
CLSC Saint-Léonard, est débor­
dée. « Nous avons resserré nos cri­
tères d'admissibilité. C'est l'ur­
gence la plus urgente». On n'a 
que 11 auxiliaires, dont huit per­
manentes, pour s'occuper d'une 

centaine de cas. dont une ving­
taine nécessitent un grand nom­
bre d'heures de soins. 

«Qu'on cesse de faire croire 
aux gens qu'ils peuvent recevoir 
des services à domic i l e . C'est 
faux. Nous ne faisons plus de pré­
vention, mais du dépannage d'ur­
gence. Le personnel est essoufflé, 
les familles déçues et fatiguées s. 

Sur les $8 millions de dollars 
accordés aux CLSC par la minis­
tre de la Santé et des Services so­
ciaux en 1987-88, seulement $2 
millions ont été coasascrés au 
maintien a domicile; Selon M . 
Gauthier, du Regroupement des 
CLSC. « il en coûte moins cher de 
garder une personne è la maison 
que de l'hospitalier »t Par exem­
ple, on estime que le coût moyen 
des services à domicile pour un 
bénéficiaire s'élève à $9000 par 
année pour 14 heures de soins par 
semaine. Le coût de ces services 
s'élèverait à $32000 dans un cen­
tre hospitalier et à $11600 dans 
un centre d'accueil où l'on dis­
pense 18 heures de soins par se­
maine. 

AVIS PUBLIC D'UNE ORDONNANCE D'INTERDICTION PUBLIE PAR 
LA CHAMBRE D'IMMEUBLE DE MONTRÉAL 

Le 20 décembre dernier, la Cour fédérale du Canada a émis une Ordonnance d'interdiction en 
vertu de la Loi sur la concurrence qui s'applique a la Chambre d'immeuble de Montréal et autres 
chambres immobilières qui ont récemment fait l'objet d'enquêtes par le Bureau de la politique de 
concurrence. Ces enquêtes étaient fondées sur des plaintes que certaines d'entre elles tentaient de 
restreindre la concurrence. L'Ordonnance a également des répercussions sur la conduite professionnel­
le des chambres et des associations membres de l'Association canadienne de l'immeuble. 

On compte également parmi les chambres mentionnées dans l'Ordonnance les chambres immobi­
lières de Chicoutimi, de la ville de Québec, de Hull, de Regina, de Calgary, de Fraser Valley, de 
Windsor et de London. L'Ordonnance interdit aux chambres de s'engager dans les pratiques suivan­
tes: 

1. de commettre des infractions aux termes des dispositions de la Loi sur la concurrence concernant 
les complots et la fixation des prix. 

2. de fixer ou de contrôler les honoraires ou la répartition des honoraires exigés par les membres en 
retour de services inter-agences (SIA) ou tout autre genre d'inscription. 

3. d'exiger que les éditeurs autonomes, tels les joui naux, refusent certaines annonces, y compris celles 
qui font mention de taux de commission réduits. 

4. de limiter l'offre ou l'annonce aux propriétaires-vendeurs d'incitations, d'encouragements, de ra­
bais, de prix, de remboursements et de certains services offerts par leurs membres. 

5. de limiter les annonces que désirent faire paraître les membres, sauf s'il s'agit de publicité fausse 
ou trompeuse, si cette publicité est interdite par la loi ou si le propriétaire-vendeur y impose des 
restrictions. ' 

6. d'empêcher les membres de solliciter du personnel de l'immobilier qui travaillent pour le compte 
d'autres membres ou de non-membres. 

7. de dissuader les membres de travailler en collaboration ou en co-courtage avec des non-membres. 

8. de refuser l'adhésion aux requérants qui ont obtenu un permis des autorités provinciales, sauf si 
ceux-ci ne rencontrent pas des exigences financières ou de formation raisonnables ou des critères 
d'intégrité requis en vue de protéger le public. 

9. de refuser l'adhésion aux requérants qui ne travailleraient pas à plein temps dans le secteuf immo­
bilier, sauf si les lois ou les règlements provinciaux l'autorisent. 

10. d'empêcher les membres d'offrir ou de mettre sur le marché tout genre d'inscription. 

11. d'exiger que la parution d'inscriptions de propriétés à vendre dépasse une durée minimale de 60 
jours. 

12. de refuser de faire paraître des inscriptions au réseau SIA ou dans les publications des chambres à 
cause des taux de commission ou des honoraires mentionnés dans l'inscription. 

L'Ordonnance s'adresse également à l'Association canadienne de l'immeuble qui a accepté volon­
tairement de s'engager à cette ordonnance. Cette dernière exige que toutes les chambres immobilières 
adhérant a l'Association canadienne de l'immeuble respectent les dispositions de l'Ordonnance, 
d'interdiction. En outre, l'ordonnance exige que l'Association canadienne de l'immeuble prenne les 
mesures disciplinaires qui s'imposent contre toute chambre immobilière qui commettrait une infrac­
tion à la Loi sur la concurrente u u qui irait i! rencontre de l'Ordonnance, ces mesures pouvant mener à 
la radiation de l'adhésion. < 

De plus, l'Ordonnance exige que les chambres immobilières et l'Association canadienne de i'ini-
meuble mettent sur pied des programmes de formation aux fins d'assurer que leurs membres sont au 
courant des exigences de la Loi sur la concurrence et de l'Ordonnance d'interdiction et qu'elles pren­
nent les démarches nécessaires afin d'assurer que tous s'y conforment. 

L'Ordonnance renferme également plusieurs dispositions qui autorisent le Directeur des enquêtes 
et des recherches, en vertu de la Loi sur la concurrence, à veiller à la mise à exécution de cette 
Ordonnance de manière efficace. 

L'Ordonnance ne s'adresse pas aux sociétés indépendantes qui sont toujours libres d'adopter leurs 
propres lignes de conduite à l'égard des taux de commission, de la publicité, des incitations et de 
l'emploi. 

Le présent avis répond à l'exigence voulant que la Chambre d'immeuble de Montréal rende 
publiques les dispositions de l'Ordonnance d'interdiction. 

L'Ordonnance qui a force de loi dans tout ie Canada a été émise avec le consentement de toutes 
les parties intéressées. 
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NIUETE DVII 
Louis-Paul et Champion au pays des crocos. 

À GAGNER! 
10 voyages pour quatre personnes 

d'une semaine à f AMPA/BUSCH GARDENS 
participer: • Remplissez Is coupon publié tous les jours lusqu'au 31 janvier 1989 
indiquant ie nom des trais personnes qui formeront votre groupe et retournez-le a 
'adresse Indiquée. • Le prix comprend: avion, héberoemerrt 6 nuits, autorrobile. 

illimité à BU8CH GARDENS et des chèques de voyage AMERICAN EXPRESS 
montant de 150$ U.S. offerts à chacun des gagnants. • La valeur totale des prix 
est de 21 «00$. • Le tarte des redements relatifs à ce concours esi disponible 

à LA PRESSE ei CRAC 73. • Départ le 20 février 1989. 
L'attribution des 10 voyages pour quatm oereonnes se feraoomrnesuit: 

du lundi au vendredi à rémission BONJOUR CHWÉMON, entre 7 k 00 tt 8 k 45, 
• L M U P M I Allant fera la pige d'un (1) nom par jour. Pour se qualilier. I un des 

membres Ou groupe, inscrit sur le coupon, devra communiquer a i« siaiiOù dans 
les 30 minutes suivant la mention en ondes. Paimi tes coupons choisis au son 
• au cours de la semaine, deux voyages pour quatre personnes seront remis les 

vendredis 8,13720,27 Jaariw M 3 lévrier 1989. 

CKAC73 
LA SUPER STATION 

S 
DE MONTRÉAL ft m 

http://campagne.de
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Hausse de 25 pour cent des pannes de mét ro en un an 
A N D R E N O E L 

• Il n'a pas fait beau dans le me­
tro hier: deux bonnes pannes ont 
rendu des centaines de passagers 
plutôt orageux sur la ligne 2 
( Henri-Bourassa - Côte-Vertu ). 

Le service a été interrompu en 
pleine heure de pointe, entre en­
tre 7 h 39 et -8 h 39, entre les sta­
t ions Côte-Ver tu et Lionel-
Groulx. La cause: un disjoncteur 
d'alimentation électrique a fait 
défaut à la station Snowdon. 

Trois heures plus tard, le servi­
ce était de nouveau interrompu, 
sur la même ligne, alors qu'un sa­
bot de frein d'un wagon a sur­
chauffé prés de la station Saint-
Henri, à 11 h 32. Le service a re­
pris à midi. 

«Ça n'a pas été une bonne jour­
née», a laissé tomber Monique 
Mathieu, porte-parole de la Socié­
té de transport de la Communau­
té urbaine de Montréa l 
(STCUM). 

Delia Fanucchi, une employée 
de bureau, a dit qu'elle ne pou­

vait plus se fier au réseau de 
transport «n commun. «Mon pa­
tron me fait les gros yeux parce 
que j'arrive en retard, mais je n'y 
suis pour rien, a-t-elle dit. Lui 
vient au bureau en auto, et moi 
en métro... et le métro est régu­
lièrement en panne.» 

Impression en partie confirmée 
par les statistiques de la STCUM. 
Le nombre d'interruptions de ser­
vice durant plus de cinq minutes 
dans le métro de Montréal est 
passé à 330 pendant les 10 pre­
miers mois de I988. alors qu'il 
était de 445 pendant les 10 pre-

Sa charte amendée, Montréal peut 
investir dans du capital-risque 
À condition de favoriser le développement des quartiers défavorisés 
mi f R E A U 

• Désormais, Montréal pourra in­
vestir l'argent des contribuables 
dans du capital-risque pour cer­
tains projet» immobiliers, com­
merciaux ou industriels, et mettre 
sur pied des organismes sans but 
lucratif chargés d'agir à se place 
dans l'immobilier. 

C'est le sens de l'un des amen­
dements que l'Assemblée natio­
nale a apportés à la charte de 
Montréal, en décembre dernier, à 
la demande de l'administration 
Doré. 

Il est difficile pour le moment 
d'en évaluer les conséquences, 
d'autant plus que le rôle de ces 
organismes se rapproche de celui 
que jouent déjà des sociétés para-
municipales et des services muni­
cipaux. 

Refusé l'an dernier, cet amen­
dement a finalement été accordé 
à une condition: que le capital-
risque qu'investirait ainsi la ville, 
ait pour but de favoriser le déve­
loppement économique des quar­
tiers défavorisés. . 

Plan de transport: 
la commission 
parlementaire 
aura lieu à Québec 
du bureau de La Presse 

QUÉBEC 

• C'est maintenant officiel, la 
commission parlementaire sur le 
plan de transport de la région mé­
tropolitaine se tiendra à Québec, 
la semaine prochaine, et non à 
Montréal comme le réclame le 
maire lean Doré. 

Le leader du gouvernement, le 
ministre Michel Gratton, a en ef­
fet indiqué hier qu'il ne voulait 
pas créer de précédent et que, 
étant donné que le parlement est 
à Québec, les travaux des parle­
mentaires doivent se tenir dans la 
Vieille-capitale. 

Le leader de l'opposition, le dé­
puté François Gendron, a fait sa­
voir qu'il n'avait pas engagé de 
négociation avec son homologue 
du gouvernement à ce sujet, pré­
cisant qu'il n'aurait pas soulevé 
d'objection pour la tenue de la 
commission à Montréal. Ce s o n t 
les leadeis, en collaboration avec 
le président de l'Assemblée natio­
nale, M. Pierre Lorain, qui déter­
minent les horaires des travaux 
par lementa i res . Les travaux 
d'une commission s'inscrivent 
dans le cadre des activités de l'As­
semblée nationale. 

Cette affaire a soulevé l'indi­
gnation du maire de Montréal, 
M. Jean Doré, qui soutient que le 
projet gouvernemental est suffi­
samment important pour jouer 
un rôle déterminant dans la ré­
gion îTîctropOiiîBinc su cours des 
dix ou 20 prochaines années et 
que, par conséquent, la commis­
sion devrait.siéger dans la métro­
pole. 

Au gouvernement, on soutient 
que, de toute façon, la demande 
de la Communauté urbaine est ar­
rivée trop tard, soit au début de 
janvier, pour que des change­
ments puissent être apportés. 

Il donne à l'administration le 
pouvoir de «demander la consti­
tution d'organismes sans but lu­
cratif destinés: 

• à acquérir, rénover, restau­
rer, construire, vendre, louer ou 
administrer des immeubles; 

• à accorder des subventions à 
la construction, la rénovation, la 
restauration, la démolition et la 
relocalisation des immeubles ; 

• à administrer des program­
mes de subventions aux fins pré­
vues au paragraphe précédent ; 

S à participer, a titre d'action­
naire ou autrement, à tout fonds 
d'investissement de capital-risque 
dont la mission principale est de 
favoriser le développement éco­
nomique des quartiers défavori­
sés de la ville.» 

D'autre part, quand Montréal 
subventionne la restauration 
d'un immeuble, une maison de 
chambres par exemple, elle peut 
désormais exiger, par contrat no­
tarié, que l'immeuble serve un 
certain temps (jusqu'à neuf ans) 
aux fins pour lesquelles la ville a 
déboursé des fonds. 

Sinon, l'administration pourra 
exiger la remise d'un pourcentage 
des subventions en fonction de la 
durée de l'occupation initiale­
ment prévue. 

On éviterait ainsi qu'un pro-
prio peu scrupuleux revende rapi­
dement l ' immeuble restauré, 
comme cela s'est déjà vu, le nou­
vel acquéreur pouvant alors l'uti­
liser à d'autres fins. Rien jusqu'ici 

ne liait le propriétaire subven­
tionné, ni les propriétaires subsé­
quents. 

Un autre amendement fait pas­
ser de $ 2 5 0 0 0 à S50000 le mon­
tant des contrats que le comité 
exécutif peut octroyer sans obte­
nir l'approbation du conseil mu­
nicipal. Cette hausse est rendue 
nécessaire par l'inflation, indi-
que-t-on, et met Montréal sur le 
même pied que le gouvernement 
du Québec, la CUM, etc. 

Cependant, le comité exécutif 
doit inviter au moins deux entre­
preneurs ou fournisseurs à faire 
des soumissions pour les contrats 
de plus de $15000. Les contrats 
supérieurs à $ 50000 doivent faire 
l'objet d'un appel d'offres public. 
Cette procédure ne s'applique pas 
aux services professionnels. 

Québec a étendu les délais rela­
tifs à l'adoption du budget muni­
cipal et du programme triennal 
d ' immobilisation, une année 
d'élections. Ce qui permettrait à 
une nouvelle administrat ion 
d'adopter des budgets qui reflè­
tent ses priorités. 

La ville a obtenu de prolonger 
jusqu'en 1992 l'exemption de 
taxe d'eau au secteur résidentiel, 
et l'imposition de la surtaxe aux 
immeubles commerciaux et in­
dustriels de plus de $200000. 

Par contre, Québec a refusé à la 
ville d'imposer une taxe foncière 
sur les installations olympiques, 
dont le complexe résidentiel du 
Village olympique. 

Pierre Foglia 

Pierre Foglia est présente­
ment en r epor t age . S a 
chronique reviendra bien­
tôt. 
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î .*C??«<e DfLA VENTE A PÛESSIOH 
• Facilite et augmente la performance de représentaiii(6)3, rel?'ionnistes. 
• Outil pour décrocher un emploi dans la vente. 
• Moyen d'augmenter le chiffre d'affaires. 
• Améliore les relations interpersonnelles. 

FORMATION inTSNSiVE, PRQFSSSIONNEIIE, PRATIQUE 

» La venta achat, étape par étape. 
• Relations humaines • Communications 
• Planification • Savoir-faire 

ilIOK — M. JA38SSS 
• Ex-directeur régional des ventes au sein d'une multinationale (1972-87). 
• Le soir (6) — Mar., mer. 18 h 30 à 21 h. Début 15 février. 
• Le jour (2) — Sam., 18 et 25 fév. ou lun. 20 et 27 février 
• Frais: 340 $ (nombre limité) Lieu: Hôtel Bonaventure 
9 Formation privée disponible aux entreprises. 

INSCRIPTION ET RENSEIGNEMENTS: « 4 ? - ? 3 3 3 
• Lun. au ven., 10 h à 20 h; sam., 9 h à 18 h 
• LES CONSEILLERS TRUDEAU INC. 

1115, rue Sherbrooke Ouest, bureau 1008, Montréal H3A 1H3 

miens mois de 1987. Une augmen­
tation de 24 p. cent en un an. 

« On remarque une légère aug­
mentation depuis deux ou trois 
ans», a admis Lionel Hervieux. 
directeur adjoint du métro, sans 
pouvoir donner de statistiques 
pour 1985 et 1986. 

La STCUM n'a pas encore d'ex­
plications officielles à donner. Il 
faut noter cependant que la ligne 
5 (Snowdon - S a i n t - M i c h e l ) 
n'était pas pleinement en opéra­
tion en 1987. 

M. Hervieux assure que les 
trains roulent aussi bien mainte­

nant que jadis. Il admet que les 
problèmes des équipements fixes 
(les voies, l'électricité, etc.) sont 
un peu plus nombreux qu'avant. 

«Mais une bonne partie de 
l'augmentation des incidents est 
provoquée par la clientèle, ajou-
te-t-il. Il y a de plus en plus de 
gens qui se promènent dans les 
tunnels du métro. Ça prend sou­
vent beaucoup de temps avant de 
les enlever de là. On ne reprend 
pas le service tant qu'on est pas 
sûrs que la voie est libre.» 

La STCUM déplore aussi une 
recrudescence du vandalisme. 
Des gens jettent des extincteurs 

sur la voie, par exemple. Un bilan 
des interruptions est en cours. 

Un porte-parole de la société, 
Hubert Sacy. s'est cependant féli­
cité d'une baisse des interrup­
tions de service dans le service 
d'autobus. Le nombre de «signa­
lements de service de surface» est 
passé de 19523 en 1987 à 18321 
en 1988. Le nombre de signale­
ments est ainsi passé de 32 à 29 
par 100000 km. 

La STCUM a publié une étude 
cette semaine montrant que les 
gens roulent de plus en plus en 
auto, et de moins en moins en au­
tobus et en métro. 

D E S I G N It - T E C H N O L O G I E S 
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Le plus g r a n d é v é n e m e n t 
a u t o m o b i l e 

• Découvrez plus de 4 0 0 nouveaux modè les de véh icu le : sports, 
luxueux, robustes à la fine pointe de la technologie 

> 

• 
• Assistez a là creation d'un prototype d'argile au coin Design el 

entrez dans les coulisses de la conception automobi le . 

• Ne manquez surtout pas la SUITE CLASSIQUE G Lebeau et sa 
galerie de l é g e n d e s : Ferrari. ^ ^ ^ ^ 
Lamborqhini Lotus, etc. 5 5 5 ? ' G. L&iJ6?<iU 

• Approchez-vous: une veritable Formule 1 el souriez... 
pour la photo ! ••- .*- ' 

• Venez admirer vos,vedet1es au c inéma CORPAV. 

• Rendez-vous à la clinique de sang du Salon de l'auto le jeudi 
19 janvier, hôtel Reine Elizabeth, galer ies 1 el 2 de 10h00 à 

i u n u u . unaque nonneur recevra gratuitement deux laissez-passer 
] • pour le Salon de l'Auto 89. 

Participez au concours m ^M 
"Rallye 8 9 " ft-'.^ 
Remplissez un bulletin de partici- U l t r a m a r 
palion et repondez correctement ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

• 

à 5 questions Plus de 200 prix a ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
gagner dont un voyage n Rio de ^ i W É f e M B t > ^ 
J a n e i r o . u n b o n d ' a c h a l d ' e s s e n c e / ^ ^ L / A ^ ^ " 7 0 
de 5 0 0 0 S e l un a b o n n e m e n t . V ^ I N / X ^ X / O 
d'une année au Sporting Club du • *UPM «MKHOC Mi*mw 
Sanctuaire Tous les détails dans 
La Presse, à CKAC el CJFM ^ ^ # Q J F ^ 

Horaires M Ê . 
Du lundi au jeudi de HhOO a 2 2 h 3 0 : 

Vendredi , samedi et dimanche de 11D00 a 2 3 h 0 0 : 

Saul le dimanche 22 janvier de 11h00 à 20h00 ' . 

Admission 
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Horaires M Ê . 
Du lundi au jeudi de HhOO a 2 2 h 3 0 : 

Vendredi , samedi et dimanche de 11D00 a 2 3 h 0 0 : 

Saul le dimanche 22 janvier de 11h00 à 20h00 ' . 

Admission 

Age a or. e t u a i a n t s ~ w - « ^ 9 u p £ S _ ^ ; _ ; ; ; : : : : : ^ 4 ' .mrs—: 

Le Salon de l'Auto 
de 

ME TRO 
BONAVENTURE 

PLACE BONAVENTURE 
do 12 ai 22 janvier 89 

C O N D O M I N I U M B U R E A U DE VENTE _ _ 6 * e 0 r € H E I V T T r \ r D E A C O r ; M O N T R É A L A P P E L E Z - N O U S D F ^ A U J O U R D ' H U I ? • • • • (514 )738-6000 
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r 40% 
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'Euks & Caicos 
La destination par excellence 

T a r i f c o u r a n t Tant special 

7 7 5 $ 
à 

partit 
de 
à 

1 semaine à partir de 

2 semaines à partir de 1 0 9 9 $ 
D é p a r t s l e s 2 1 tt 2 8 j a n v i e r , l e s 4 e t 1 1 
f é v r i e r e t l e 1 1 m a r s . 

P o u r bénéf ic ier d u raba is , la réservat ion dort ê t re faite au plus tard le 27 janvier 
C o n s u l t e z n o t r e b r o c h u r e d i s p o n i b l e c n e a v o t r e a g e n t d e v o y a g e s . 

de 

465* 
660* r *J 

• M 

Turks & Caicos Tours 

Négociations au port de Montréal : les 
syndicats appréhendent l'affrontement 
Un conflit le premier depuis 10 ans, pourrait nuire aux visées expansionnistes du port 
F R A N Ç C 

• Au moment où les dirigeants 
du port de Montréal présentent 
officiellement ce matin les résul­
tats économiques de l 'activité 
portuaire pour l'année I988. les 
syndicats regroupant les quelque 
600 employés de la société fédéra­
le se disent inquiets de la tournu­

re des négociations visant à re­
nouveler les contrats de travail 
échus depuis plus d'un an. Des di­
rigeants syndicaux craignent 
même de voir la situation virer à 
l'affrontement. 

«Nous nous demandons si on 
ne s'en va pas vers l'affronte­
ment » . a déclaré hier a La Presse 
M . Marcel Bissonnette. président 
du plus important syndicat du 

*Ci pu confront: 
• .:. .'. . ::: : ; 
•ataMtlaMriivVl 
•EscaiBBH C-25 

et tu dm. 
•Tabla Oman» Bang & UISM « • ! M 

PlittMliJtfOENONXO« 

Enfin, ta haute-fidélité britannique, la technologie 
lapunàise et la pfâCiSicn usnciSô rsuiiiss 

chez-vous, grâce à Kébecson. La chaîne mondiale^ 
un voyage dans l'univers de Kebecs 

Bang & 

1 

l'audio-conseil 
6555, rue Saint-Denis 

Mont réa l 
(514) 270-7900 

port, celui des cols bleus qui re­
groupe 260 membres et est affilié 
à la CSN. Les cols bleus avaient 
fait une grève de cinq mois en 
1979. dernière fois où les rela­
tions patronales-syndicales ont 
abouti à un conflit majeur à cet 
endroit. 

Les débardeurs, qui ne sont pas 
employés par le port mais par les 
firmes de manutention y faisant 
affaire, ont pour leur part fait une 
grève du zèle en stoppant le tra­
vail une journé par semaine l'été 
dernier. Comme quoi le port de 
Montréal n'est pas exactement un 
havre de paix. 

M . Bissonnet te a q u a l i f i é 
d'inacceptables les offres finan­
cières présentées lundi dernier 
par la direction (hausse de 2 p. 
cent par an pendant trois ans. le 
syndicat réclamant de son côté 
une augmentation égale au taux 
d'inflation plus un enrichisse­
ment d'un p. cent) . 

Le syndicat des cols bleus (ces 
travailleurs assurent l'entretien 
des insta l la t ions p o r t u a i r e s ) 
pourrait demander la concilia­
tion dans les prochains jours, 
comme l'ont déjà fait le syndicat 
des employés des chemins de fer 
du port ( une so ixan ta ine de 
membres) et celui des profession­
nels représentent 80 cadres qui 
n'ont obtenu leur accréditation 
syndicale qu'en mars dernier. 

Le tout nouveau syndicat des 
cadres, affilié à l'Alliance de la 
fonction publique du Canada, a 
demandé la conciliation au mi­
nistère fédéral du Travail après 
seulement neuf rencontres de né­
gociations «parce que la partie 

GRANDE VENTE DE DLANG PAPA, STEPHEN ET RICHARD SONT TANNÉS DE VOIR LES AUTRES MAGASINS QUI ESSAIENT 
CONTINUELLEMENT DE LES IMITER. ILS DECLARENT LA GUERRE A LA COMPÉTITION EN RÉDUISANT 
DAVANTAGE LEURS PRIX. PAPA VOUS GARANTIT DE BATTRE N'IMPORTE QUEL PRIX! 

STORES HORIZONTAUX 

mini-SIDRES 
HORIZONTAUX PVC 1 " 

E n v inyls 1 r s qual i té B L A N C , I V O I R E . G R I S , R O U G E , 
J A U N E . P Ê C H E . B L E U M A R I N E , B O U R G O G N E , V E R T , 
B L E U P A L E . N O I R , C H A M E A U et R O S E . 

20x45 
24x45 

78 COULEURS DANS TOUItS.. 
-L^^ftftrtDTlTrVSYfi 
MAGASIN. A BAS PRI 

45 

499 ' 20 x 64 799 
6 " 24x64 8 " 

0 7 « CA 

CI A U t 

1 1 M 

i l " 39s 28x64 13'» 
9 " 30x64 13»» 

10" 33x64 15»» 
10»» 36x64 15" 
12»» 38x64 17»» 
14»» 48x64 2 1 " 
17»» 54x64 26»» 
19»» 60x64 26»» 

27: 
28x45 
31 x45 
33x45 
36x45 
40x45 
48x45 
54x45 
60x45 

POUR PORTE-PATIO 
6 6 " x 8 4 " 34" 7 8 " x 8 4 " 3 7 M 

HORIZONTAUX 
100% ALUMINIUM 

En stock. Couleurs: blanc, champagne, rouge-vin. 
laiton et jaune. 

1 8 x 4 5 6 » 1 8 X 6 4 10» 
2 4 x 4 5 1 0 M 

2 4 x 6 4 1 4 " 
2 7 x 4 5 1 1 M 

2 7 x 6 4 1 6 " 
31 x 4 5 13" 31 x 64 20" 
3 6 x 4 5 1 6 M 3 6 x 6 4 2 6 M 

4 0 x 4 5 2 1 " 4 0 x 6 4 2 8 * 
4 4 x 4 5 2 8 " 4 4 x 6 4 3 0 " 
4 8 x 4 5 2 6 M 

4 8 x 6 4 3 0 " 
6 0 x 4 5 2 8 " 6 0 x 6 4 4 1 H 

VERTICAUX MINI 
PVC 2" 

EN STOCK 75 " x 84 

Plus de 78 couleurs en 600 grandeurs en magasin 
dans les hauteurs 45". 64". 78". 

49 
STORES PUSSES EN TISSU 

EN STOCK 
M m e Mtr, ! voira, roust, Mts marins 

9 " 2 7 x 6 4 1 3 " 
1 0 " 3 1 x 6 4 1 7 " 
11» 35x64 17» 
1 2 " 48x64 2 2 M 

1 0 " 6 0 x 6 4 2 7 M 

23x45 
27x45 
31x45 
35x45 
23x64 
Plus Oe 150 gmx»uf> tn STOCK <Ui\i us tejjjxj de 45* «t 64' 

10.88 

| STORES OE FENETRES .^SSS^SSt^ 
FIBRE DC VERRE DsLuxs 100% OPAQUE 

ka*hai 
23', « 58 
37'. « 7 0 
3 7 . « 8 2 
43', • 70 
43V< X sa 
49' • « 70 
4 9 . « 8 2 
5 5 ' . » 70 
5 5 . « 6 2 
84', « 5 8 
6 4 . « 7 0 
7 3 . « 5 8 
73'. « 70 
7 8 . « 7 0 
85'. « 70 
97V. a 70 

109''. « 70 
IS1V.«70 

STORES OPAQUES BLANCS 
buttas a n 
2 S ' . x 5 8 5 99 
37'. « 7 0 7 99 

12.99 
1099 
14.99 
13.99 
16 99 
16.69 
2299 
21.77 
21.99 
24 sa 
MM 
41.69 
48.49 
54 99 
79.99 
84 M 

37',. « 82 
4 3 ' . « 70 
43V. « 82 
•15. « 70 
49'/. > 82 
5S . « 70 
55". « 82 
6 4 , « 5 8 
64.'. « 7 0 
73'. « 5 8 
73". « 7 0 
78V. « 70 
85V. » 70 
97'.. « 70 

109V. « 70 
1 2 1 . . 7 0 

14.SS 
16.99 
16.99 
19.99 
1990 
23.99 
24.98 
28.99 
28.99 
29.99 
32.99 
34.99 
4S.99 
63.99 
89.33 
89.99 

s* 
13.99 
13 5.'! 
1899 
2199 
23 99 
23 99 
25 99 
26 99 
29 99 
33 99 
37 99 
1099 
44 99 
5699 
76 99 
M 39 

104.99 
11999 

limn 
14.99 
13.39 
23.99 
28.89 
27.SS 
27.99 
31.99 
34.99 
37.33 
33.39 
45.99 
48.89 
53.98 
78.88 
87.98 

109.98 
12S.SS 
148.88 

Nous 
coupons les 
stores unis 
ou frangés à 
n importa 
quelle 
grandeur 
pendant que 
vous 
attendez. 

I PORTE PATIO 73W190" OPAQUE 41,99$ 

VERTICAUX MINI 
ALUMINIUM 2 

EN STOCK 75 "x 84" 

V E m i U H U A 

ALUMINIUM 

38" 
VERTICAUX 
GROOVER 
7 L T - X 8 4 " 

fERTICA 
GAUFRÉS 
75" x 84" 

-44 ! 

VERTICAUX 
MIROIR DE LUXE 

75"x84" 

59 99 
Lens. 59 

DOUILLETTES 
F O R M A T G E A N T 

• n p o l y / c o t o n 
JUMEAU DOUBLE «HEINE» 

24" 29" 34" 

SIMPLE 

ENSEMBLES DE DRAPS 
50 Polyester, 50% Coton 
MARQUES RENOMMÉES 

1 Q 9 9 1Q 
I I I . ^ - s w w . O O U B L E • 

26" 
9 9 

RIDEAUX TERV0ILE 
BRODÉS 

99 
L'ensemble 

100% 
polyester 
U4" x 95 * blanc 2 9 

fifes € f l 
SERVIETTES 

P r e m i è r e qualité 

Achat spécial 
S belles teintes 

Bain 6" 

Main 4 " 

Débartouillette 1" 

EDRED0NS 
CONTINENTAL 

"L'authentique édredon modèle Scandinave." 

I O W O H O L L O F I L ' " ' , 
59" 
69" 
77" 
109" 

SIMPLE 

DOUBLE 

ROME 

m 
n n est 
U U boni 

ST-J0SEPH 
(entre boul. SI Michel et Pie-IX) 

' vj HEURES lundi au mercredi 9 h 15 a 
r v / i c c A i n t c 18 h. Jeudi, vendredi 9 h 1b 

'ASTf-STATIONNEMEftr-GBAWH-PQUR-NQS-a 

CHEQUES ACCEPTES 

D'AFFAIRES 

259-3500 
à 21 h. Samedi 9 h à 17 h N ( ) u s n m j s r è s e r v o n s | e droit de limiter les quantités 

patronale ne veut pas dialoguer 
avec nous», a dit le président 
lean-Claude Lormeau. 

Les conventions collectives de 
tous les syndicats d'employés du 
port, sauf un. sont échues depuis 
le 31 décembre 1987. Seuls les 25 
agents de sécurité out signe un 
contrat. Le syndicat des 100 cols 
blancs et celui des quelque 80 po­
liciers du port négocient toujours. 
Les policiers du port craignent 
d'ailleurs la perte d'une trentaine 
d 'emplois quand la Suretc du 
Quebec commencera a assurer, 
dés ce printemps, les patrouilles 
sur les ponts Champlain et |ac-
ques-Cartier. 

À la direction du port de Mont­
réal, le porte-parole Michel Tur-
geon a déclaré hier que le port 
«n 'a aucun intérêt a susciter l'af­
f ron temen t» . « N o u s ne cher­
chons pas l'affrontement et les 
négociations suivent leur cours 
normal», a-t-il ajouté sans autre 
commentaire. 

Un éventuel conflit de travail 
au port de Montréal, le premier 
depuis dix ans. risquerait de jeter, 
temporai rement , une douche 
froide sur les ardeurs expansion­
nistes de la société de la Couron­
ne. Les dirigeants portuaires ont 
annoncé l'été dernier des projets 
d'investissement de S 120 mi! 
lions au cours des quatre prochai­
nes années. 

Un métro de 
surface 
jusqu'à 
Repentigny? 
F L O R I A N B E R N A R D 

• C'est à l'est de Montréal, 
principalement à Repenti­
gny, et dans les quartiers de 
Rivière-des-Prairies et de 
Pointe-aux-Trembles. que 
l ' i nd ice d é m o g r a p h i q u e 
grimpe le plus rapidement 
et que le développement do­
mici l ia i re et commercial 
connaît la plus forte crois­
sance. À cause de ce phéno­
mène, c'est dans cette direc­
tion qu ' i l faut, de façon 
prioritaire, prolonger le mé­
tro. 

Telle-est lu conclusion 
d'un mémoire préparé par 
un regroupement de cinq 
chambres de commerce et 
de deux associations d'hom­
mes d'affaires de* l'est de 
Montréal, à l'intention du 
ministre des Transports. M. 
Marc-Yvan Côté. Le docu­
ment qui sera soumis, la se­
maine prochaine, à la com­
mission parlementaire sur 
le développement du trans­
port, demande au gouverne­
ment de réactiver le projet 
d'un métro de surface jus­
qu'à Pointe-aux-Trembles et 
Repentigny. Le document 
réclame égzlciT-ciit ia cons­
truction de grands station­
nements périphériques, aux 
têtes de métro, dans le but 
d'accroître la clientèle du 
transport en commun. 

Les chambres de commer­
ce de l'est de Montréal, de 
Saint-Léonard, de Repenti­
gny, de Rivière-des-Prairies, 
d'Anjou, de même que l'As­
sociation des gens d affaires 
de la Pointe et l'Association 
des gens d'affaires et profes­
s ionnels i ta lo-canadiens 
sont unanimes à reconnaî­
tre la valeur du plan de 
trannsport préparé par le 
ministre Côté. Tous ces or­
ganismes souhaitent cepen­
dant que le calendrier des 
travaux soit modifié de fa­
çon à ce que les mises en 
chantier se fassent beau­
coup plus rapidement que 
prévu. 

Le mémoire suggère en 
outre que l'on commence 
par prolonger l'autoroute 
V i l l e - M a r i e jusqu'à 
l'autoroute 25 et que l'on 
entreprenne la réfection du 
boulevard Henri-Bourassa 
avant de réparer l'autoroute 
Métropolitaine. Procéder à 
l'inverse serait illogique et 
équivaudrait à mettre la 
charrue devant les boeufs, 
selon le mémoire, puisqu'on 
aura besoin de bonnes rou­
tes de dégagement au mo­
ment où il faudra fermer 
complètement ou partielle­
ment l'autoroute Métropoli­
taine pour la réparer. 

Le mémoire est pleine­
ment d'accord avec le mi­
nistre Côté en ce qui con­
cerne la nécessité urgente 
de prolonger l'autoroute 25. 
Il souhaite en outre que l'on 
réactive les projets de métro 
en direction d Anjou et de 
Rivière-des-Prairies. 

Le r e g r o u p e m e n t des 
chambre» de commerce et 
des hommes d'affaires ne 
partage aucunement la poli­
tique de l'administration 
Doré-Fainstat en ce qui tou­
che les restrictions qu'on 
voudrait imposer aux auto­
mobiles. 
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Michel Lemieux / De Mutation en Mutation 
D B N I S LA V O I S 

ichel Lemieux r e p a r t en 
tournée avec son troisième 

spec t ac l e , Mutation. U n seul 
arrêt à Montréal, ce soir au Spec­
trum. Après l 'énorme succès rem­
porté en Asie c'est vers l 'Europe 
(Théâtre de la Ville de Paris et 
Festival de Bourges) que se tour­
nera l 'artiste multi-disciplinaire. 

«Plus je fais un spectacle, plus 
je me rends compte que ce que 
j 'a ime, c'est le processus de réali­
s a t i o n . Un s h o w , fau t q u e ça 
change, que ça évolue», no te Le­
mieux qui justifie ainsi on ne 
peut mieux le titre de son specta­
c le : Mutation. C'est donc avec un 
spectacle modifié que nous arrive 
Lemieux, sur une scène plus étroi­
te que celles qu'il a d 'abord utili­
sées ( en commençant par le Me­
tropolis). 

Pour avoir p résen té p e n d a n t 
deux ans le précédent spectacle. 
Solide Salade, Lemieux retient de 
l'expérience que ce ne fut pas le 
moment le plus heureux de sa 
carrière. Il n 'a ime guère répéter 
jour après jour la même perfor­
mance. « | e suis l ' interprète de ma 
création et !s créateur se sent lésé 
par les devoirs de l ' interprète», 
précise-t-il. 

Voilà pourquoi Lemieux espace 
ses tournées, se donnan t le loisir 
de se consacrer à d 'autres réalisa­
tions. Car musicien depuis tou­
jours, vidéaste à l'occasion, con­
cepteur et metteur en scène, il 
était par sa formation (École na­
t i o n a l e d e t h é â t r e en p r o d u c ­
tion ), plutôt destiné à monter des 
spectacles qu'à devenir artiste. 

Les techniciens 
sous les réflecteurs 
Technicien à ses débuts , il intè­

gre ceux qui font ce métier à son 
propre spectacle, tout comme les 
musiciens qui forment ainsi une 

Michel Lemieux, ce soir au Spectrum: Mutation, un « work in pro­
gress », un spectacle changeant, comme le tournage sur un plateau 
de cinéma... PHOTO RENÉ PKARO, U ?na» 

équipe homogène d 'une dizaine 
de personnes. Tous on t à manier 
des éléments de décor et la quin­
caillerie électronique. «Le travail 
des techniciens sur scène est très 
valorisé et j 'util ise la même équi­
pe depuis cinq ans . » 

« Il faut que tout soit super-pré­
cis, l 'utilise plus d e moyens tech­
niques dans ce spectacle que les 

précédents ( Le tympan de la can­
tatrice. L'oeil rechargeable. Soli­
de Salade) ce qui le rend plus 
complexe. Et il faut que je sois 
nerveux, que ce soit un défi à tous 
les soirs pour donner une meil­
leure performance, le ne veux 
surtout pas que tout ne repose 
que sur la technique, ce qui ris­
querait qu 'une erreur fasse tout 

s'écrouler comme un château de 
cartes.» 

•Work in progress* 
« Le succès c'est très éphémère . 

C'est surtout un outil pour avoir 
plus de moyens et ainsi aller plus 
loin», note Lemieux. Et pour être 
aller loin, ce fut bien son cas. II 
est parmi les rares artistes québé­
cois «exportables». Il l 'attribue à 
la modernité de son approche 
comme au fait qu'il n e mette pas 
de barrières linguistiques. 

Son spectacle Mutation, que 
L e m i e u x p r é s e n t e c o m m e u n 
« work in progress*, un spectacle 
changeant , il le compare à une 
session de tournage sur un pla­
teau de cinéma. « O n a réduit le 
décor pour cette tournée, les ac­
cessoires paraissent donc plus im­
p r e s s i o n n a n t s . Les e n c h a î n e ­
ments de numéros sont aussi plus 
organiques, et l 'ordre des chan­
sons est différent. 

« Lors de la création de ce spec­
tacle j 'étais fatigué, et ça se pré­
sentait davantage comme une ex­
périence scénographique. Après 
l'avoir fait différemment en Asie 
( Hong Kong et Australie), je sens 
que j 'ai pris plus ma place et je me 
sens plus en possession de mes 
moyens.» Michel Lemieux a donc 
enlevé certaines pièces musicales 
pour en ajouter de nouvelles. 

Après la performance présen­
tée gratuitement ce soir au Spec­
t r u m , Michel Lemieux ira en 
tournée à Rimouski, Ot tawa et 
Sherbrooke au début de février. Il 
veut se garder du temps pour réa­
l iser d ' a u t r e s c r é a t i o n s , a y a n t 
déjà à son actif un vidéo pour pré­
senter le Musée des Beaux-Arts 
d 'Ottawa dans le cadre des Beaux 
Dimanches à Radio-Canada et un 
décor pour une t roupe de danse. 
Pour reconstruire Mutation, il a 
par ailleurs renoué avec la choré­
g r a p h e Sylvie P a n e t - R a y m o n d 
avec laquelle il avait conçu Solide 
Salade. 

Une rentrée exceptionnelle chaude... 
J E A N 
B E A U N O Y E R 

J anvier n 'aura jamais été 
aussi chaud au théâtre. 

Une rentrée exceptionnelle. 
De quoi vous habiter jour e t 
nui t avec des premières qui 
se bouscu len t à l ' ense igne 
d 'une imagination de plus en 
plus folle, 

preuve? Elizabeth Couture présente 
les 26^27, 28 janvier au Pavillon Judith-Jas­
min, Trois variations sur un thème: la folle. Il 
s'agit d 'une mémoire-création qui traite de 
l 'ordre, du désordre et d u nouvel ordre . 
Très particulier. 

Après La Tempête, de Shakespeare, le 
Théâtre expérimental des femmes pîcr .gc 
dans la béatitude et «eus prépare L'annonce 

S ,"otie, de Claudel. Mais at tent ion ! La 
pièce sera jouée à la chapelle du Grand sé­
minaire de Montréal du 11 mai au 11 juin. 
Encore mieux: le Grand séminaire, pourrai t 
ê t re utilisé dorénavant pour la présentation 
de spectacles. Un endroi t magnifique. 

Soulignons l 'envergure de cette pièce d e 
Claudel, mise en scène par Alice Ronfard 
qui regroupera neuf comédiens, des musi­
ciens et un choeur. Françoise Faucher et sa 
fille Sophie, Gérard Poirier et Linda Roy fe­
ront partie de la distr ibution. 

LA QUATRIÈME DIMENSION 
• À l'Espace Go, le T.E.F. ouvre les grandes 
portes à l ' imaginaire et au groupe Tess qui 
nous propose à compter du 7 février La Qua­
trième dimension. 

Vous connaissez sûrement l'orn 
télé du même nom qui célèbre cette année 
son 3 0 e anniversaire. On m'a dit que ce sera 
dans la même veine et même encore mieux 
avec certains effets spéciaux qui ne sont 
possibles qu 'au théâtre . Des histoires in­
croyables: une femme qui vit le cauchemar 
du temps qui se détraque, un fanatique d e 
loteries qui doit jouer son âme.. . Du bon­
bon, comme il y a t rente ans. 

LE LION EN HIVER 
• Un événement important la semaine pro­
cha ine : la première du Lion en hiver au Ri­
deau Vert. Une pièce un peu spéciale puis­
qu'il s'agit de la pièce du 4 0 e anniversaire. 
.Evidemment il s'agit d 'une reprise qui met 
en vedette Yvette Brind'Amour et qui a ob­
tenu beaucoup de succès au Rideau Vert en 
76. 

LES ÉMIGRÉS 
• Au même moment , (première lundi pro­
chain aussi) Les Émigrés de Mrozck au 
Théâtre de la Veillée. Il s'agit d 'une mise en 
scène de Jacek Gasiorowski. Au théâtre de 
ia rue Ontar io jusqu'au 13 février. 

LES SOPCiÈRES DE SALEM 
• Le théâtre Duccppe qui rie nous a 
p23 particulièrement gâtés avec Les cris du 
coeur et Normand Le conquérant prépare la 
plus imposante production de sa saison Les 
sorcières de Salem avec les Michel Dumont , 
Rita Lafontaine, Guy Provost, Béatrice Pi­
card, Lionel Villeneuve et une douzaine 
d 'autres comédiens. 

De plus, il faut souligner avec un crayon 
gras qu'il s'agit d 'une mise en scène d'An­
dré Brassard. Pour ceux qui ont la mémoire 
courte, rappelons qu'il s'agit de la première 
mise en scène d e Brassard chez Duceppe de­
puis Sainte-Carmen de la Main. Une grosse 
chicane à l 'époque qui a été oubliée et qui 
sera complètement effacée avec un énorme 
t r iomphe. 

CHOPIN SUR LES ONDES 
• Un plus petit, plus jeune, plus modeste 
théâtre, celui du Centre d'essai de l'Univer­
sité de Montréal qui présente Chopin sur les 
ondes jusqu'au 22 janvier. Un spectacle bi­
lingue don t on dit ie pius grand bien. 

AURÉLIE ET LES AUTRES... 
• Parmi les pièces qui connaissent déjà 
beaucoup de succès, retenons Aurélle, ma 
soeur qu'il faut absolument voir au Café de 
la Place'. • Un spectale qui m'a complète­
ment ennivré : Du sang sur le cou du chat a la 
salle Fred-Barry. • Le Quat 'Sous, toujours 

dans la rigueur, propose Léola, écrlvalne. • 
Au théâtre d'Aujourd'hui, La Rupture des 
eaux, de Maryse Pelletier. • Le T N M re­
prend Les Muettes avec un scénario modi­
fié dans la scène finale. • Pour les jeunes, 
Amours passibles d'amendes, de George F. 
Walker au théâtre Denise-Pelletier, en fin 
de semaine. • À la Maison-Théâtre, Bonne 
fete Willy qui marque le 15 e anniversaire du 
Théâtre de l'Oeil. 

UNE 1000e POUR ENFANTS 
• Le jeudi 2 février, on présentera à la salle 
Marie Gérin-Lajoie, la l 000 e représenta­
tion de Les enfants n'ont pas de sexe. La 
pièce avait été créée au m t e c endroi t en 
I979. Cette création collective d 'étudiants 
de î 'UQAM a été jouée un peu partout en 
Europe durant les dernières années. 

TAP SUR LES DOIGTS 
• Le metteur en scène Robert Lepage a ap­
pris par les journaux cette semaine que ce 
n'était pas beau de tricher, de regarder dans 
le cahier de Jan Knottei d'écrire dans le pro­
gramme du TNM des propos qui ne sont pas 
de lui. Tut ! tut ! Que le metteur en scène qui 
ne s'est jamais inspiré d 'un auteur lui lance 
la première pierre. 

GÉLINAS À NEW YORK 
• Après avoir essuyé un échec retentissant 
à New York dans les années 50 et avoir 
payé le prix de ce flop jusqu'à tout récem­
ment , Gratien Gélinas réglerait ses comptes 
avec la grande ville américaine en présen­
tant La passion de Narcisse Mondoux dans un 
pet i t t héâ t r e new-yorkais au p r i n t e m p s . 
Une pièce sur le féminisme qu'i l interprète 
avec Huguette Oiigny. D'ici là, ia version 
anglaise de la pièce au Saidye Bronfman du 
24 janvier au 14 février. 

OUBLIER 
• On me fait savoir que la compagnie Jean-
Duceppe a fait tout en son pouvoir pour 
présenter la pièce Oublier, de Marie Laber-
ge, en tournée mais que finalement ce sont 
deux comédiennes de la pièce qui n 'étaient 
pas disponibles pour concrétiser le projet. 

Jones + Jones = Jones 

Une centaine de candidats... 
Une centaine de chanteurs-comédiens, comme Jacques La-
chapelle qu'on voit ici, ont défilé au studio de danse Louise 
Lapierre, rue Mont-Royal, mardi et hier dans l'espoir de dé* 
cracher l'un des rôles dans la production torontolse de The 
Phantom of The Opera. Une douzaine d'entre eux ont été 
invités à revenir aujourd'hui pour une autre séance de sélec­
tion. Des auditions ont également eu lieu à Vancouver et. 
Edmonton et d'autres se tiendront à Toronto dimanche. Les 
candidats retenus dans chaque ville devront se rendre à To­
ronto où le metteur en scene Harold Prince fera la sélection 
finale lors de la première semaine de février. Le Phantom 
prendra l'affiche au Pantages Theatre de Toronto le 20 sep­
tembre. PHOTO RENE PICARD, la P r w » » 

Dali de retour à l'hôpital 
Agence France-Presse 

FICHERAS, Espagne 

LW état de santé du peintre espagnol Salvador Dali, 84 ans , étaii 
stationnaire hier, a indiqué un bulletin de santé de l'hôpital de 

Figueras, où ii a été admis à la suite d 'une insuffisance cardiaque ai-
guè. 

Le bulletin de santé ne fait pas mention de la présence de caillots de 
sang dans les poumons. C'est la troisième hospitalisation de Salvador 
Dali depuis novembre. 

D'autres grands du rock 
au Temple de la renommée 
UPl 

NEW YORK 

L es grands du rock'n 'roll 
s'étaient réunis hier soir 

au Waldorf Astoria pour in­
corporer les Rolling Stones, Al 
G r e e n , S t e v i e W o n d e r , les 
Temptat ions et Otis Redding 
au sein d u Temple de la re­
nommée du rock'n 'roll . 

Pete Townshend, Littie Ri­
chard, Hall and Gates, Anita 
Baker, Phoebe S n o w , David 
Crosby e t G r a h a m Nash se 
trouvaient au nombre des per­
sonnal i tés présentes pour la 
circonstance. 

Les ini t iés aff i rmaient de ­
puis des semaines que les Rol­
ling S tones p ro f i t e ra ien t d e 
l'occasion pour mettre fin à 
une dispute qui empêche le 

groupe de donner des concerts 
o u d e fa i re des e n r e g i s t r e - ' 
ments, pendant que plusieurs 
de ses membres se produisent 
individuellement. 

On s'attendait à ce que Mick 
Jagger et Keith Richards s o i e n t ; 
p r é s e n t s p o u r a c c e p t e r cet • 
honneur, de même que Stevie-
W o n d e r et les T e m p a t i o n s . 
L ' incorpora t ion d e Redd ing 
d e v a i t se fa i re à t i t r e p o s ­
thume. 

Le Temple de la renommée 
devait également incorporer la 
c h a n t e u s e d e b i u e s Bess ie 
Smith, le quatuor vocal des . 
Ink Spots, ainsi que le groupé- f 
gospel Soul Stirrers, pour re-." 
connaître leur influence sur le . 
rock'n'roll. 

Le Temple est accessible aux -
candidats 25 ans après le lan­
cement de leur premier disque. 

• r 

•A 

A L A I N B R U N E T 
collaboration spéciale 

Oliver Jones, qu'on voit ici, se 
produira en duo demain soir et 
samedi à la salle Claude-Cham­
pagne avec un des grands pia­
nistes de toute l'histoire du 
jazz: Hank Jones. 

O ui se ressemble s 'assemble! Lorsque 
deux Jones s'associent, cela peut pro­

voquer un effet e x p o n e n t i e l . C'est d u 
moins ce qui risque de se passer demain 
soir et samedi, alors que notre Oliver (ones 
national se produira en duo avec un des 
grands pianistes de toute l 'histoire du jazz: 
Hank Jones. 

• Depuis Oscar Peterson, Oliver Jones est 
le seul pianiste montréalais ayant assez de 
notoriété internat ionale pour présenter un 
programme de cette envergure. Se produi­
re ainsi avec un artiste de ce calibre, voilà 
qui tient de l'exploit. 

L'Association pour la promotion et la 
diffusion de la cul ture noire est très cons­
ciente de l ' importance de cet événement, 
puisqu'elle présente ce concert deux soirs 
consécutifs à la salle Claude-Champagne 
de l 'Université de Montréal . 

«En septembre dernier , on m'avait invi­
té au festival de Monterey en Californie. 
Le directeur de l 'événement avait prcala-
blemen^écouté un d e mes disques et avait ^ 

jugé que mon style était compatible avec 
celui de Hank. A la dernière minute , il 
nous demandai t de faire un spectacle en 
duo . Nous avions ainsi fait le concert à la 
bonne franquette et ça a superbement 
marché, ovation debout et tout et tout» , 
raconte Oliver Jones, fier de cette heureu­
se improvisation. 

Un sidemen courra 
Originaire de Detroit , Hank est pour 

ainsi dire l'un des sidemen les plus courus 
depuis quatre décennies ; d'Ella Fitzgerald 
à Barbra Streisand en passant par les pre­
miers boppers d e la 52e Rue — dont Char-
lie Parker lui-même — et la légendaire 
équipe du Jazz at the Phi lharmonic ( Haw­
kins, Young, Webster, etc.) , Hank a litté­
ralement tout fait. 

Descendant direct d 'Art l a tum, incar­
nant les acquis d e toute la tradition pianis-
tique de Harlem sans compter le bop de 
Bud Powell, Hank Jones est sans contredit 
l'un des grands artisans de ce fantastique 
idiome afro-américain. On en dira autant 
pour ses frères Thad (décédé assez récem­
men t ) et Elvin, qui ont respectivement 
mené de brillantes carrières. Rappelons 

que le dernier passage du pianiste à Mont­
réal, dans le cadre d 'un d u o avec Tommy 
Flanagan, avait été un franc succès. L'art 
du velouté, avions-nous no té en 1986. Res­
te à voir si le prochain duo ira aussi loin. 

Il va sans dire que no t re Jones à nous 
prend très à coeur ce duo des homonymes . 
On sait qu'Oliver est le plus célèbre jazz­
man à émerger du Québec, depuis Oscar 
Peterson. Sans cesse, il tourne dans les fes­
tivals du monde entier, c'est d i re que sa 
cote a pris énormément d e valeur depuis 
ses premiers disques sur l 'étiquette Justin 
Time. Il est d'ailleurs en train d'enregis­
t rer un nouveau microsillon, aux côtés de 
l ' i r r éprochab le cont rebass is te to ron to i s 
Dave Young, ainsi que du superbe batteur 
montréalais Nassir Abdul Al Kabyyr, un 
de nos meilleurs. 

Le «driver» et le «laid back» 
Comment perçoit-il son collègue? «Je 

suis un driver et Hank est laid back, de re­
prendre le pianiste montréalais. Mais il 
peut accélérer sans problème, et je peux 
aussi r a l e n t i r l o r sque la s i t u a t i o n s'y 
prête», raconte Oliver. 

«Hank est très ouvert d'esprit, chaleu­
reux et évidemment un des grands. J'allais 
le voir régulièrement au Knicker Bocker 
de New York, on s'est parlé... quelques an­
nées après, c'est un grand honneur pour 
moi que de jouer à ses côtés. Il a 70 ans etiil 
joue comme un gars de t rente! Son style 
est intemporel, même après 50 ans de car­
rière», allègue le pianiste montréalais, qui 
entrevoit même la possibilité de faire un 
disque avec Hank. 

Dring! Hank Jones au bout du fil de sort 
appartement du New Jersey. La question 
Iocaliste est évidemment posée, la réponse 
ne tarde pas : «Oliver est très sympathique, 
c'est un plaisir que de jouer avec lui. Il est 
très bon, très sensible et il écoute beau­
coup», allègue Hank sans se faire prier. 
Lorsqu'on lui demande de situer Oliver Jo­
nes dans le spectre des pianistes interna­
tionaux, il se fait plus prudent : «Ce n'est 
pas à moi de juger, c'est aux critiques de se 
prononcer», répond-il, élégamment. «De 
toute façon, reprend-il, le plus grand maî­
tre vivant est Oscar Peterson; Oliver sera 
sûrement d'accord avec moi.» A h ! cette 
quête de superlatifs! ^ ^ 
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LES CONCERTS 

O R C H E S T R E S Y M P H O N I Q U E 
DE M O N T R E A L 

LES GRANDS SUCCÈS DE 
BROADWAY 

Mercredi 25, jeudi 26 janvier 
20h00 

Erich KunzBl, chef 
Orchestre Métropolitain 
Katherine Terrell, soprano 
Neil Jones, ténor 
Lewis Dale Von Schlanbusch, baryton 

Trois chanteurs interpréteront des extraits 
des plus célèbres comédies musicales 
de Richard Rodgers, Cole Porter, Lerner 
and Loewe, Andrew lloyd-Webber. 
Gershwin et Sondheim. 

Billets: 32$, 23$, 17$, 7$ 

Sal i * Wilf rid-Pellatier 
Place des Arts 
S14 «42 3112. Frais de service. 
Redevance de 1S 
sur tout billet de plus de 71 

L'Académie country du Québec aura son musée 
D E N I S L A V O I E 

• L'Académie country du Québec prévoit d'impor­
tantes realisations pour 1989, dont l'ouverture d'un 
musée destiné a mieux faire connaître la musioue 
country québécoise. 

L'association, qui veut regrouper tous les artistes 
de musique country, a publié un premier ouvrage 
consacré aux meilleures chansons country québé­
coises. 

Parmi les titres retenus figurent les «classiques» 
du genre, dont bien sûr Quand on est en amour, de 
Patrick Norman, ainsi que Anita.de Bobby Hachey, 
Amusons-nous les enfants, de Marie King. La veil­
lée su' l'père /os. d'André Lejeune, Hommage au 

bûcheron, de Koger Miron, M/7/e après mille, de 
Willie Lamothe. Merci, de Julie Daraiche, etc. 

L'Académie country du Québec, qui peut compter 
sur l'assistance du ministère des Affaires culturelles 
pour la réalisation de certains projets, aura son mu­
sée mais pour l'essentiel, elle demeure un «centre 
de référence et de placement pour les artistes, qui a 
aidé certains d'entre eux à recouvrer des salaires im­
payés pour un montant de $16 000» . précise son 
président-fondateur, Roger Cordeau. 

En fait, cet organisme vient surtout en aide à ses 
membres en difficulté et dispose de bureaux à Que-
bec et en Abitibi. On peut se procurer le bouquin 
sur Les 100 plus belles chansons country au Québec 
dans tous les bars country du Québec, ainsi qu'en 
kiosque. On peut aussi communiquer avec l'Acadé­
mie country du Québec au (514) 588-2520. 

L OPERA 
DE MONTRÉAL 

L opera , e plus P°PU 
laire au n i o n d e 

de Puccini 

«Montréal in Toronto — Cultural Portrait» 
Presse Canadienne 

TORONTO 

• Toronto accueillera à la fin du 
mois un festival artistique d'un 
nouveau genre, «Montréal in To­
ronto — 1988-1989 Cultural Por­
trait», qui donnera aux réalisa­
teurs québécois de documentaires 

l 'occasion de présenter leurs sera exigé pour les spectacles ou 
meilleures oeuvres récentes. les expositions. 

Le Festival québécois du film 
documentaire sera en effet la 
principale activité de cet échange 
culturel, constitué d'événements 
musicaux, dramatiques et artisti­
ques, qui se déroulera du 31 jan­
vier au 5 février au Harborfront's 
Studio Theatre. Aucun frais ne 

J / Sylvain 

T /Ja Germa in 
> au piano 

L À F O N D E R i E 
TABLE D'HÔTE 

à la salle 
« D A N C I N G » 

JEUDI SOIR 
SEULEMENT 

Sauf pour La Guerre oubliée, 
qui aura des sous-titres anglais, 
chacun des 13 films au program­
me sera présenté en français. 

Il y a plus de 100 000 franco-

Îhones vivant dans la région de 
oronto. a souligné M. Michel 

Lozier. de la section française de 
l'Office national du film. 

Ce festival est la deuxième 
phase d'un programme d'échange 
qui a déjà permis la présentation 
de films franco-ontartens à Mont­
réal, en novembre dernier, dans 

le cadre d'un festival appelé 
Quinzaine Ontaroise. L'événe­
ment avait obtenu un vif succès. 

THEATRE DU RIDEAU VERT 
N Y V E T T E B R I N D A M O U R - M E R C E D E S P A L O M I N O 

LE 

L I O N 
EN " 

"7 

Directeur général 
Bernard U : m 
Directeur artistique 
Jean-Paul Jeannotts, o.c. 

Avec 
Diana Sovlero 
Peter Kelen 
Lysa Guérin 
Gaétan Laperrière 
Claude Corbeil 
Grégoire Legendre 
Claude Létoumeau 

Chef d'orchestre 
Alfredo Silipigni 

Mise en scène 
Bernard Uzan 

Décors, costumes et éclairages 
Claude Girard 

Assistant chef d'orchestre 
Brian Law 

3 

Sous fcdat aigu*/ 
l*jt'C*i.>ue car kl 
BiimMfcon J . A. Oeieva 

24 janvier -
28 janvier -
2 février -
4 février -
8 février -

11 févner -

Chanté en italien 
avec surtitres 
en français 
et en anglais 

24 et 2 8 janvier 
2 , 4 , 8 et 11 février 1989 

L ' O r c h e s t r e 
Métropolitain 
Le Choeur de L'Opéra 
de Montréal 

Billets 
En semaine 
55$ 47$ 35$ 15$ 
Le samedi 
60$ 52$ 40$ 15$ 

Avec la contribution de 

Banque Nationale - Air Canada 
Bell Canada 
Sun Life du Canada 
Domtar inc. 
Fédération des caisses populaires 
n u i A H I n " f*n * ' — -
wi.j|Uiuiiu V4W IIIUIIIIUUI 

et de l'Ouest-du-Québec 
Canadien Pacifique Limitée 

NORTHERN PIKES r^flSSi 
Vendredi 2 l W . i f ê i - * l h 

En supplémentaires 

LE GROUPE SAN0USN 
21 janvier/du 24 au 29 janvier/du 31 janvier au 4 lévrier 

FESTIVAL LUNDI NOIR 
avtx D-BJ: . ,G«OOVYAARDVAilK, SOOTHSAYER, 

etTTiEAJrTKTED Lundi 13 février - 19h30 

4664 u t 

Métro IJunf iO'tte ûntora -
Reservations de l?t 

844-1793 

Salle Wilfrid-Pelletier : „ „ ? n . 

Place des Arts 

F A M O U S P L A Y E R S 

Pour Ai première fois au Spectrum, 

L'ORCHESTRE MÉTROPOLITAIN 
Au programme, des oeuvres de Serge GARANT, 
Albin BIRC et Arnold SCHOINBtRC Mercredi 15 février 

Une soirée exceotionnelleavec — 

ANNE~5YLVESTRE 
P A U U W & ^ y b r E N -
G É M E A U X C R O I S É E S 

Mercredi 8 mar s —20h— 

Vos plaisirs 
et le mal 

VIVRE OU MENTIR... 

MO 

James Woods 

Version o. inglaise 

Sean \oung 

t h e B o o s t 

38B 
À L'AFFICHE DÈS DEMAINI 0 PALACE © 

l w e s r t OTHemw a eM MOI. 

A L'AFFICHE 
DÈS DEMAINI 

f Le PARISIEN © ) LAVAL 
. « O S T l CATHCRtHt O M6 38M, .CXKTKC L M L OU lin. 

Le nouveau spectacle de 

J O E B 0 C A N 
Jeudi 16 au samedi 18 février 

I l SPECTACIE J f t V . l f l l . l t I 

Découpez cette annonce et écoutez 
CKOI-FM tous les soirs à 19h pour 
savoir où l'échanger pour obtenir un 
véritable billet gratuit. 

<*gt I COMPLET 

MICHEL iEMIEUX MUTATIONS 

«Une épopéo Intelligente, des images riches à 
nrnnos du début du monde moderne.» 

— J. Scott, GLOBE S MAIL 

' US m n (MUS 

PaSCAU 
V.F. île L'AHCALI'H ISLAND 

LOEWS © À L'AFFICHE DÈS DEMAINI 

MONTRÉAL, PARIS, OTTAWA, LYON, QUÉBEC, LIMOGES: UN SUCCÈS FOUDROYANT! mm 1 

ou la répétition d'un drame romantique 

de MICHEL MARC BOUCHARD 
Mise en scène: ANDRÉ BRASSARD 
assisté de LOI' PORTIER 
Une création et une coproduction 
du THÉÂTRE PETIT À PETIT 
et du THÉÂTRE FRANÇAIS DU CNA 

Avec: Jean Arcbambault, 
Jean-François Blanchard, 
René Richard Cyr, 
René Gagnon, 
Claude Godbout, 

Ycesjacques, i^VKFFFF 
Roger Ifn,e. M » " 
Jean-Pierre Matte, 
Denis Roy :W 

A L'AFFICHE 
Mardi au vendredi : 20h 
Samedi: l6h et 2Ih 
Theatre du Nouveau Monde 
84, «eSte-Cather ine Ouest 
Métro Place-des-Arts 
RÉSERVATIONS: 861-0563 

http://Anita.de
file:///oung
http://JftV.lfll.lt
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Radio télévision fâ 

Les Nordlndes 

Gallinacés et gamins gâtés 
D A N M l 
U N A T 

D ans les deux 
derniers cha­

pitres de la mer­
veilleuse saga des 
Nordiques, la ra­
dio a tenu le pre­
mier rôle. 

Au retour des 
Fêtes, André Bel isle a obtenu 
gain de cause devant un tribunal 
d'arbitrage qui lui a reconnu le 
droit de reprendre son poste de 
commentateur au réseau des Nor­
diques (CHRC et CKAC-Télémé-
dia ) . Il avait été écarté en septem­
bre. 

Bêlisle s'est présenté sur la pas­
serelle du Cotisée avec le docu­
ment légal dûment signé mais un 
employé de l'équipe l'a expulsé. 
Un monsieur a gros bras. Les 
Nordiques disent qu'une clause 
du contrat les liant à CHRC, la 
clause 10. leur donne droit de 
veto sur le choix des commenta­
teurs de leur réseau. Droit du tra­
vail versus droit commercial: la 
prochaine décision des tribunaux 
va faire jurisprudence. 

Le deuxième incident, plus 
spectaculaire encore, a commen­
cé samedi passé quand la station 
FM 93 a lancé la promotion «Un 
Club de Dindes», en «collabora­
tion» avec le quotidien Le Soleil 
qui a publié une annonce sur une 
grande page. «Un Club de Din­
des... le Zoo du 93 : Une gang de 
Dingues! Toute la province chan­
te avec le Zoo! Mais vous seul 
pourrez porter notre chandail ex­
clusif des « NORDINDES » . . . » 

C'est que les Nordiques ne 
jouent pas très bien ces temps-ci 
et quand ils sont passés à Calgary, 
dernièrement, un journaliste de 
lu-bas a dit qu'ils jouaient «com­
me des dindes». Turkeys qu'il a 
dit. Et les gars du Zoo de FM 93, 
l'émission matinale la plus écou­
tée à Québec, ont enregistré leur 
version du rigodon Le temps 
d'une dinde, de l'auteur-composi­
teur-interprète Hi! Ha! Trem­
blay. Ça parle des malheurs des 
Nordiques, «un club de dindes, 
dindes, dindes». 

La «promotion» du FM 93 a 
fait sauter les valves et les joueurs 
ont refusé de parler aux journalis­
tes pendant deux jours. «Us ont 
leur fierté», a dit l'entraîneur 
lean Perron, qui appuyait ses 
joueurs dans leur action. 

Mardi, la direction du Soleil a 
fait paraître un court texte en 
page 2 où on lisait que le nom du 
quotidien avait été «associé par 
erreur à une page publicitaire qui 
se voulait humoristique, payée 
par un poste de radio. LE SOLEIL 
regrette vivement que les joueurs 
des Nordiques aient pu ainsi se 
sentir blessés»... 

Claude Thibodeau est vice-pré­
sident radio à Cogeco et directeur 
général de FM 93: «La direction 
du Soleil a eu peur et a essayé de 
se dissocier du concours, l'avais 
pourtant réglé les détails avec 
leur directeur de la promotion, 
comme je le fais toujours en pa­
reil cas. Nous avons avec Le Soleil 
une entente d'échange de publici­
té, une pratique courante dans le 
milieu.» 

Les joueurs ont exigé des excu­
ses... « Radio-Canada s'est-elle ex­
cusée auprès de Claude Ryan et 
de Mitsou au lendemain du Bye! 
Bye ? Les joueurs des hockey sont 
des vedettes à cause des médias. 
Faudrait pas qu'ils l'oublient...» 

Mardi, en présence des hauts 

Chris De Burgh 
au Forum 
• Chris De Burgh donnera deux 
spectacles au Québec fin février. 
De Burgh s'arrêtera au Colisée de 
Québec le vendredi 24 février et 
au Forum le lundi suivant. 

L'artiste irlandais, qui s'était 
produit au Forum la dernière fois 
en mai I987, proposera entre au­
tre les chansons de son dernier 
microsillon Flying Colon. Les 
billets pour le spectacle de Mont­
réal seront disponibles dès de­
main, ceux du show de Québec le 
seront à compter de samedi. 

cadres du Soleil, les Nordiques 
ont gagné pour la première fois 
depuis., avant Noél. Ce qui faisait 
dire à Paul Houde hier à CFGL 
que «encore une fois, Marcel Au-
but a tenu promesse: après Ren­
dez-Vous 87. voici Victoire 89!» 

La crise des dindes s'est réglée 
hier. Au nom de l'intérêt com­
mun, tout le monde se parle. Le 
droit sacré du public à l'informa­
tion, on fait pas de farce avec ça. 

NOMINATION À TM 
• André Provenchera été nommé 
hier directeur des programmes de 
Télé-Métropole; il travaillera 
sous Michel Chamberland, le vice-
président à la programmation. 
Depuis 1980, M. Provencher a 
oeuvré à Radio-Québec, Télémé­
dia, Cogeco et Coscient. Il s'est 
joint à TM il y a quelques mois, 
dans le grand chambardement 
qui se poursuit toujours, rue 
Alexandre deSève. 

On sait que Claire Samson est 
arrivée lundi de Radio-Canada 
pour occuper le nouveau siège de 
vice-présidente aux communica­
tions. Mme Samson se donne 
quelques semaines pour nommer 
un nouveau directeur des com­
munications. 

LE 4e ROCK-ENVOL 
• La Radio de Radio-Canada lan­
ce la quatrième édition du con­
cours Rock-Envol, « l e rock en 
français», qui s'adresse à tous les 
groupes francophones qui ne sont 
pas liés à un producteur ou à une 
compagnie de disques. 

À tour de rôle. 16 groupes se 
produiront chaque lundi au Spec­
trum et les concerts seront diffu­
sés le dimanche soir suivant à 
l'émission Café Rimbaud de Jean-
François Dore. 

Un jury choisira quatre finalis­
tes et le groupe gagnant pourra 
enregistrer un disque, sous les 
auspices de Music-Action. 

D'autre part, la chaîne de 
vidéo-musique MusiquePlus tien­
dra un scrution auprès de ses télé­
spectateurs pour choisir la meil­
leure chanson du concours. 

Rock-Envol a fait connaître des 
noms comme Bogart, Madame. 
Marie-Denise Pelletier et Posses­
sion Simple qu'on verra bientôt à 
VAutobus du showbusiness à la 
Télévision de RC. 

On peut s'informer des modali­
tés auprès de Gérard Lambert au 
597-46! 5. L'inscription prend fin 
le vendredi 3 mars. 

DEUX MOTS... 
• Demain, de midi 30 à 13 h. la 
Radio de Radio-Canada diffusera 
une émission spéciale sur l'asser-
mentation de George Bush comme 
41 e président des États-Unis 
d'Amérique. Avec l'animateur 
Raymond Archambeault, le corres­
pondant Hugues Poulln et le com­
mentateur Patrick Brogan, du 
London Observer. 

• Le quatrième concert de l'Or­
chestre philharmonique du mon­
de sera diffusé dimanche à 21 h 
30, simultanément à la Télévision 
de Radio-Canada et au Réseau FM 
Stéréo. 

f armure 
I «tt ut»™» « uaitru • U M W . W U 

TOM 
COCHRANE 
& RED RIDER 

M M 
invité : 

Jeudi,16février-20H 
Salle Wilfrid-Pelletier 
Place des Arts 
Billets 19 50$ en vente aux guichets de 
la Place des Ans aux Tcxetron ou par 
telephone au 842 2U2 

Lumque endroit a 
Montreal a vous otlnr 

M E N U S GOURMANDS • REVUE MUSICALE 

• O R C H E S T R E OE DANSE 

I f à l f rb . ' l ViIlt-t*Uiur<"> K.4 i. j n . i j , , n r.KÉlniu«* 

/ é Reine l lizavëïïi 

Salle Wilfrid-Pollotier 
.Place des Arts ' 

AùMtrv.t tun. ttjléphoniriui'^ 
' . ' . ' 1 8 4 2 2 1 1 2 Fuiioa • • 
R«Mj«v«nc o clr 1 * 
Mil tout hillel cl»? plu* do ? *» 

-M ISE E N - S G E N E -
M O N I O U E D 

•TRADUCTION ET 
A D A P T A T I O N DE 

H E L E N E LOISELLE 

AVEC N O R M A N D C H O U I N A R D 
R E M Y G I R A R D PATRICE L E C U Y E R 
' E S T H E R L E W I S A N O U K S I M A R D 

LOUISE, T U R C O T 

JUSQU AU 1 1 FEVRIER 

%m lout 0'"n de oHit de t % 

Treizième Téléthon de 
la paralysie cérébrale 
Fm*e Canadienne 

• Le treizième Telethon de la paralysie cérébrale sera à l'anten­
ne de Télé-Métropole et du réseau TVA, les 4 et 3 février, du 
samedi 20 h au dimanche 20 h,. 

Robert Charlebois, Michèle Torr. René Simard. Patrick Nor­
man, Louise Forestier. Herbert Léonard et plusieurs autres artis­
tes y participeront, a annoncé hier l'Association de paralysie cé­
rébrale du Québec. 

Gaston L'Heureux. Louise Deschàtelets. Yves Corbeil. Reine 
Malo. Serge Turgeon et Nathalie Richard, entre autres, se parta­
geront l'animation sur le plateau principal, installé au complexe 
Desjardins. 

Le total des dons recueillis lors du téléthon précédent, en fé­
vrier 1988, avait approché $4,3 millions. L'argent est destiné à 
aider les quelque 12 000 personnes atteintes de paralysie céré­
brale au Québec. 

Fêtes suisses pour 
le centième anniversaire 
de Charlie Chaplin 

Afêmcc France-Fmac 

VEVEY. 

• Les villes suisses de IVevey et 
Corsier, au bord du lac Léman, 
s'apprêtent à fêter le centenaire 
de la naissance de Charlie Cha­
plin, avec l'accord de la famille, 
de l'acteur. 

Les festivités, programmées du 
16 avril à fin mai, devraient se dé­
rouler en présence d'un ou plu­
sieurs enfants de Charlie Chaplin. 
Il est prévu notamment une expo­
sition sur la période suisse du cé­
lèbre acteur (1932-1977). ainsi 
que des spectacles, l'inauguration 
d'un square Chaplin au bord du 
lac et la publication d'un ouvra­
ge. 

^ CHAQUE SEMAINE 
Tous les jeudis du 26 janvier au 16 février 1989 

courez la chance de gagner 

.3000$ d'épicerie Métro, 
un voyage d'une semaine à Acapulco, pour 2 

T O O O ^ 
Boo* » Métto A 

V 

personnes, offert par SQLVAC 
T O U R S 

Et ie éoÊUt février. 

la prestigieuse TOYOTA Supra 89 de Pierre 
Lambert, offerte par vos concessionnaires Toyota, 
un voyage d'une semaine pour 
2 personnes à Paris offert par SCLVAC 

5200$ d'épicerie Métro. 

Ecoutez CKAC à 
Montréal. CHRC à Québec 
ou les stations du réseau 
Télémédia pour obtenir 
plus d'indices sur la série 
Lance et Compte. 

***** 
ITIETRO 

Répondez à l'une des 
5 questions. 
Suivez les tirages hebdo­
madaires, durant l'émission 
Lance et Compte, le jeudi à ; 
20 heures, à la télévision de . 
Radio-Canada. 

Remplissez ce coupon, déposez-le chez votre 
marchand Métro participant ou expédiez-le à 
l'adresse suivante: 
Concours 5 Étoiles Lance et Compte Métro 
CP. 5030, suce. Place d'Armes, 
Montréal (Qc) H2Y3M1 
Date limite: 11 février 89.17 h 00 
Répondez à l'une de ces questions: , 
1. Qui devient directeur au journal Le Matin? 
2. Quelle équipe élimine le National? 
3. Où Patricia retourne-t-elle travailler? 
4. De qui Marie-France est-elle amoureuse? 
5. Quelle ligne de produits Suzie lance-t-elle? 

Question n°: I I u i 

Nnnv Prpnom-

Arlrpsss: Villpr 

Prnv - ' Code postal: 

TVI- Âge: 

Des coupons de participation et les règlements du concours 
sont également disponibles chez Métro. 

CKAC 73 
cn7.cwji.ciicx.ejur 

***** 
ITIETRO TOYOTA § L V A C 

T O U R S 

3Ô/V 
ESTRIE MONTRÉAL VIEUX-MONTRÉAL 

• linrnpr rCTDIMflJJT" OHrai-venn n o i r e lomeux brunch du dimonche. Panez la 
AUutKut tdlKlMUNIi nuit chez n o u s , 4 ? $ p.p. ( incluant le brunch , ch. luxueuse 
locc. d.), i a « o et service) , r é s e r v e z d è s maintenant au 1 - 8 0 0 5 6 7 - 7 3 2 0 o u 8 1 9 - 8 4 3 - 1 6 1 6 . 

DADA p«ni n. 2 3 0 , bou l . C r é m a z i e ouest . F ine cuisine i ta l ienne e t f rançaise . D îner 
i flr H IrnnLU. d o n s o n t t o u s les samedis s o i r s . M e n u s complets à p a r t i r d e 1 5 , 7 5 $ . 
S ta t ionnement p r i vé . 3 8 8 - 9 5 9 4 . 

MONTRÉAL 
RESTAURANT MODIGLIANI: 
dim. M u s i q u o live les jeu . , v e n . , 
0 4 2 2 . 

1 2 5 1 , rue G i l f o r d (coin B r é b e u f ) . Cu is ine i ta l ienne 
e t f rançaise b o u r g e o i s e . Décor exc lus i f . O u v e r t lo 

et d im. FACILITÉ P O U R G R O U P E S . 5 2 4 - 3 8 1 2 ou 5 2 2 -

• r W i r i i y CT PUADI CC* < * o n l u n décor d e s p lus enchanteurs d o l 'ouest de l ' î le. 
L t VILU A OI "unAriLtO. Cet te v ie i l le m a i s o n de p i e r r e accueille une clientèle d e 
choix qui se délecte d e sa f ine cuisino. 3 8 7 2 , b o u l e v a r d S i - C h a r l e s , P i o r r e l o n d s . 6 2 0 - 4 4 4 4 . 

CENTRE-VILLE 
QKTADAtnT PIM7IA ' D ° | Q ' ' o n s ° ' ^ 3 2 , rue S t - O e n i s . G a s t r o n o m i e i ta l ienne. D i ­
ll 101UKAN11 uINtln . n e r s d ' a f f a i r e s d u mard i au vendred i . S a l l e à manger avec 
f o y e r s . Fermé le lund i . Focil ité d e stat ionnement . 8 4 3 - 4 3 8 6 . 

• 1 ÇAIIVAPIMP* " 5 . ruo S a i n t - P a u l est . C u i s i n e f rança ise . D o n s un décor re laxant , 
LA OAUVAUinC o n vous o f f r e un menu d ' a f f a i r e s à par t i r d o 6 , 9 5 $ ol une tpblo 
d 'hôte , le s o i r , à pa r t i r de 1 0 , 9 5 $ . Sa l le de récep t ion . O u v e r t de midi à minuit . 0 6 1 - 3 2 1 0 . 

ÇfU 11 AD • ' ' ' ' r u e S i - P o u l E s t (angle St -V incent ) . Cu is ine p o r t u g a i s e et i n t e r n a t i o n a l e . 
OULIrlAll. M e n u do g o l a avec vin inclus. F a d o ot d o n s e 3 6 5 s o i r s . P a s s e r une s o i r é o ou 
Por tuga l s a n s p r e n d r e l ' av ion . 8 6 1 - 4 5 6 2 ou 8 6 1 - 3 2 1 0 . 

http://cn7.cwji.ciicx.ejur


À coups de hache 
rami K O B E R G E 
de la Presse Canadienne 

• Puisque Ursula, sa soeur de 
quinze ans, est enceinte et 
qu'il y a une grave décision à 
prendre. Leon va demander 
conseil a Pin. un mannequin 
anatomique en plastique qui 
est devenu son meilleur ami. Il 
va conseiller l'avortement. 

Étrange mais c'est bien ce 
qui arrive dans Pin, le drame 
psychologique de Sandor 
Stern qui sort bientôt à travers 
le Canada, en français et en an­
glais. 

. Le pére des deux adoles­
cents, le docteur Linden, est 
propriétaire de ce mannequin 
et il est aussi ventriloque. Or 
depuis qu'ils sont petits, le 
pére leur fait croire que ia cho­
se peut parler, qu'elle a du ju­
gement et peut leur en appren­
dre. 

En grandissant, Ursula (Cin­
dy Preston ) n'y croira plus et 
aura les in térê ts normaux 
d'une étudiante de son âge. 
Mais Leon (David Hewlett) 
prend toujours ça au sérieux, il 
ne faut pas insulter son «ami » 
en le traitant d'empoté. 

De fait, le pauvre est trauma­
tisé depuis le jour où, dans le 
bureau de son père où elle se 
croyait seule, il a surpris garde 
Spalding en train de s'appuyer 
intimement l'accessoire. De­
puis, sa paranoïa et sa schizo­
phrénie n'ont cessé de grandir. 

Des interventions 
lisibles... 
Quelle lourde tartine. On ne 

croit pas un seul, instant au 
drame censé se nouer sous nos 
yeux et les interventions du 
mannequin sont lisibles. 

La mise en scène de Stern, 
un médecin canadien parti 
écrire à Hollywood, le fait pas­
ser pour un automate de l'ima-

Leon (David Hewlett) fixe 
l'objet de son désir dans Pin. 

gination et donne aux comé­
diens des allures de...manne­
quins. 

Le réalisateur croit compen­
ser par un déroulement caho­
teux, des péripéties gratuites 
devenant plus violentes à me­
sure que le film avance; ce qui 
ne l'empêche pas d'être lassant 
et languissant. 

Pin s'achève à coups de ha­
che. Leon qui croyait tuer est 
tué tandis que le cavalier d'Ur­
sula, qu'on croyait mort, ne 
l'est pas tout à fait; ce qui per­
mettra aux deux tourtereaux 
de partir en vacances. Comme 
c'est pratique le cinéma quand 
il est si. malléable. 

Le producteur René Malo et 
son partenaire Pierre David, 
de Los Angeles, ont réuni $3,7 
millions pour ficeler le projet. 
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SE PRONONCE 

I 
AVEC UNE PROPOSITION SEMBLABLE, COMMENT FAIRE AUTREMENT? 

OLDSMOBILE 
CUTLASS SUPREME 

BUICK 
REGAL 

REMISE OE 

SUR LES MODÈLES CUTLASS SUPREME, 
GRAND PRIX ET REGAL 89 PONTIAC GRAND PRIX 

SUR LES MODÈLES CUTLASS SUPREME, 
GRAND PRIX ET REGAL 88 

PARTEZ AU VOLANT D'UNE GM COMME VOUS L'AIMEZ I 
À vous de choisir. Obtenez jusqu'à 1 000 $ de rabais*, 

une boîte automatique sans supplément* ou un climatiseur sans supplément*. 

PLUS QUE JAMAIS, LES CAMIONNETTES GM MÉRITENT VOTRE CONFIANCE. 

MODÈLES 1989 

ADMISSIBLES 

CLIMATISEUR 

SANS SUPPLÉMENT^ 

BOfTE AUTOMATIQUE 

SANS SUPPLÊMENTtt 

RABAIS DE 

ioœ$« 
RABAIS DE 

750 $ n 

RABAIS DE 

500 $ n 

GRANDS PICK-UP 

• CHEVROLET C/K ET CMC C/K* 

• CHEVROLET S/T BLAZER 

• CMC S/T JIMMY / 0 - / 
0 
* / 

• PICK-UP CHEVROLET S-10 

• GMCS-15 / 0 * / -

• CHEVROLET BEAUV1LLE 

• CMC RALLYE STX / 

•CHEVROLET CAVALIER 

• PONTIAC SUNBIRD * / c ^ / 
• CHEVROLET BERETTA 

•CHEVROLET CORSICA 

* PONTIAC TEMPEST 
/ < f / c 

• OLDSMOBILE CALAIS 

• PONTIAC GRAND AM \ / ° 
•BUICK SKYLARK • / 0 ̂  V 
• CHEVROLET CELEBRITY 

• PONTIAC 6000 / f / 
•OLDSMOBILE / Jo- / 

CUTLASS CIERA V 

•BUICK CENTURY / 

LU TOTAL 
G A R A N T I E 
0 E 3 A N S / 8 0 0 0 0 K M 

'Remise de 750$ sur les Oldsmobile Cutlass Supreme, Pontiac Grand Prix et Buick Regal 1989. Remise de 1000$ sur les Oldsmobile Cutlass Supreme, Pontiac Grand Prix et Buick Regat_1988 [modèles "W" 
à traction avant seulement!. Vous pouvez recevoir la remise directement de General Motors ou l'appliquer à votre transaction. Cette offre n'est valable que pour !• veste au détail seulement. Cette offre 
s'applique aux véhicules neufs achetés et livrés auprès d'un concessionnaire participant entre le 9 janvier et le 31 mars 1984, j l'heure de fermeture des bureaux. Cette offre implique une participation 
du concessionnaire. Voyez votre concessionnaire participant pour connaître tous les détails 

"Climatiseur installé à l'usine sans supplément OU une remiss équivalente sur le P.D.S.F. lorsqu'en équipement standard OU profitez d'un rabais de GM de 750$ sur le P.D.S.F. d'une Skylark et d'un rabais 
de 500$ sur le P.D.S.F. des Celebrity, oûùù et Ciera sans climatiseur OU boite automatique sans supplément OU profitez d'un rabais de GM de 750$ sur le P.D.S.F. des Cavalier, Sunbtrd, S/T 10, S/T 15. 
S/T ïimmy et S/T Blazer munies d'une boite manuelle OU profitez d'un rabais de GM , H i < 0 < su: ! : P.D.S.F. des BcielU, Corsica, Tempest, Grand Am, Calais et des camionnettes C/K munies d'une boite 
manuelle. Cette offre s'applique aux modèles ir,:i«rjleuient neufs 198V spécialement équipés, tel qu'indiqué. Toutes taxes, y compris la taxe fédérale d'accise, l'immatriculation et les frais de transport en sus. 
Cette offre n'est valable que pour l'achat au détail seulement et elle ne s'applique qu'aux véhicules achetés et livrés entre le 9 janvier et le 31 mars W89, à l'heure de fermeture des bureaux. 

•Pour les camionnettes C/K, l'offre de boite automatique sans supplément n'est applicable qu'à la boite automatique à trois rapports seulement. Les acheteurs de camionnettes C/K munies d'une boite 
automatique à quatre rapports bénéficieront d'un rabais sur le P.D.S.F. équivalant a la valeur d'une boite automatique à trois rapports. Les modèles photographies peuvent être munis d'équipement 
en option. Les pneus sont fournis par divers fabricants. 

f i] 

i: 

: 

3 

'A 

Voyez votre concessionnaire GM participant dès aujourd'hui! 
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La Coalition du monde des arts rappelle ses promesses au Parti libéral 
M A R I O R O Y 

• La Coalition du monde des ans 
et des affaires culturelles reprend 
son travail de pression là où elle 
l'avait laissé. 

Au gouvernement Bourassa, 
qui pourrait fort bien déclencher 
des élections, cette année, la Coa­
lition tient à rappeler la promesse 
de 1985: le Parti libéral s'était 
alors engagé à hausser le budget 
du ministère des Affaires cultu-

PLUS DE 5 0 0 , 0 0 0 S 
DE PIANOS ET ORGUES 

À SOLDER. VASTE CH0IN 
D'INSTRUMENTS PARMI 

NOS NOUVEAUX MODÈLES 
ET NOS ÉCHANTILLONS 

DE PLANCHER. 

relies de façon à ce qu'il atteigne 
I p. cent du budget du Québec et 
ce. au cours du premier mandat 
du nouveau gouvernement. 

« 1989 doit être l'année du I p. 
cent. C'est l'année de la dernière 
chance. » dit la comédienne Ca­
therine Begin, porte-parole du 
mouvement. 

Pour l'heure, la Coalition n'en­
tend toutefois pas durcir ses posi­
tions, ni mettre en branle des 
moyens de pression plus... specta-
cataires. 

Les membres du regroupement 
donnaient une conference de 
presse, hier, dans les locaux du 
Théâtre d'aujourd'hui, rue Papi-
neau, « une bien chaude salle 
mais une bien petite salle qui oeu­
vre depuis 20 ans, contre vents et 
marées, pour la dramaturgie qué­
bécoise», a remarque Mme Be­
gin. 

Depuis 1987 et après des cou­
pures initiales de $ 12 millions, le 
budget du MAC a été augmenté 
de $48 millions au cours des deux 

derniers exercicves financiers. Il 
manque encore S 95 raillions 
pour atteindre le I p. cent, étant 
entendu que le MAC conserve ses 
mandats actuels et ne se livre pas 
à des ajouts purement compta­
bles... Cela représenterait alors 
une dépense de $ 1 par semaine 
par citoyen du Québec pour les 
affaires culturelles. 

« Le premier ministre et le gou­
vernement ont manifesté un inté­
rêt très net pour la culture. Ils ont 
fait des pas et des efforts. Mais le 

LES 19, 20 ET 21 JANVIER 

SUPER VENTE 
Baldwin' YAMAHA 

JUSQU'À 4 0 % 

P A N N Ï E ^ U " T % 
Le poster d e la C o a l i t i o n d u 
m o n d e des a r t s . 

fait demeure qu'il reste à M. Bou­
rassa qu'un budget pour réaliser 
sa promesse électorale ». a ajouté 
Catherine Begin. Les membres de 
la Coalition doivent rencontrer à 
nouveau le premier ministre au 
début de février. 

Entretemps, on se propose de 
rencontrrer un à un les 122 dépu­
tés de l 'Assemblée nat ionale 
poour les sensibiliser a la ques­
tion; une telle opération a déjà 
été menée et a rapporté des divi­
dendes, estime-ton. Une carte 
postale —dont on ne peut dispo­
ser qu'en quantité limité faute de 
moyens— sera également mise 
en circulation. 

« Nous préférons avoir con­
fiance et procéder de cette façon 
et croire que la détermination est 
notre meilleure arme. Si cela ne 
fonctionnait pas. nous avons son­
gé à plusieurs solutions offrant 
divers degrés de douceur », a con­
clut Catherine Begin. 

RABAIS 
SUR TOUS NOS PIANOS ET ORGUES 

D E P U I S 1896 

A R C H A M B A U L T 
= 3 = 1 Q U E 

500 est, rue Ste-Catherine, Mont réa l (Mét ro Berri) 849-6201 

i JNVOUTANTL 
Un film captivant, qui fait rager... et vous tient en haleine..." 

I 4 , v ! : 

R O M Cotu - vol HWUM 

-DES MOTS QUI PORTENT 
"Aucune parole en l'air dans ce film fascinant 

..Bogosian est complètement envoûtant. .|débordant demotions.'' 
i j . i . : S * * , - N é * TOW w r j U . N C 

Urifu.ll i.f ûUVEli SIGNE 

TALK RADIO 
La tribune de lamérique profonde 

trssr ox's." c i s s s a n E P i E x d o n U i M s . I N : A U m \ i m m - ^ k ^ ^ ^ ^ -

E G Y P T I E N POINTE-CLAIRE 

il ^ON & e C ^ (£?7) 

H55fl t iEP£El M H H 2 6341 T R A N S C A N A D I E N N E 630-7266 9480 IAC0R0AIRE 327-5001 
NIVEAU INF EPI EUR DES COURS MONT-R0Y Al 

^ « A JET SET" 
l c o u r s ULTRA J E \ 
• En collaboration avec 

V G A G N E R : 
! voyaoe d une î o a n t . . . . . . 

G R A N D S W&m*»» 

l n c l » , n l ' Hébergemen' b » « J d u M o n i i St s a . rt 

- l ^ ^ A ^ ^ if/Avi,3 - Transport ^ « u r M 0 n , ; s , - S 3 u v e u f / A v " 

samedi « u . , p 0 U t H»31" s , . r jenls 
souper spec ' 3 ' * ,Auderp.e ^ "° 

vss^tr-— : -

À 
30 VOYAGES 

DANS LE SUD 
Jusqu'au 3 février 1989 

COUREZ LA CHANCE DE GAGNER 1 DES 30 
FORFAITS VOYAGES POUR DEUX 
VERS UNE DESTINATION-SOLEIL 

C'est facile de participer: 
Tous les matins, entre 5h30 et 9h, 

du lundi au vendredi, 
soyez à l'écoute de CKOI-FM, 
Christian Hamel vous révélera 

le mot de passe du jour. 

R E G L E M E N T S U I S P O N I B L E - S A C K C I I I M 

http://Urifu.ll
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Griffin O'Neal encore en cour 
• Griffia O'Neal, le fils de l'acteur Ryan O'Neal, doit compa­
raître vendredi devant un tribunal du Maryland, pour ne pas 
avoir respecté la peine à laquelle il avait été condamnée en 1986 
à la suite d'un accident de bateau, qui avait coûté la vie au fils de 
Francis Ford Coppola. 

Griffin. 25 ans, est accusé de ne pas avoir effectué les 400 heu­
res de travail communautaire requises et pourrait être condamné 
à un mois de prison. 

CINEMAS 

ClNEPLDC ODEON 

LE FILM A L'Aff ICHE DÉBUTE DIX MINUTES APSES L'HEURE INDIQUÉE DANS L'HORAIRE. 

m BIRRI 
Si O v u i A S i * Catr-jtiJMt 

F E M M E S A U B O B O D C L A C R I S E 

O t HlHfS ( O ) / 1 :30 - 3 : 3 0 - S 3 0 - 7 - 3 0 • K 3 0 
P E T I T P I E 0 . L E D I N O S A U R E ( 0 ) 

P o p ? S t a f o / 1 :00 • E S Q . 4M  
L A L E C T R I C E ( 1 4 A I M ) 
V M - 7 : 3 0 - S t 3 0  

M A B E L L E - M E R E E S T U N E E X T R A -
T E R R E S T R E ( G ) O o l b y S l a m o 
!••<»• *M- 7M - S - . 1 S  

L E S A V E N T U R I E R S O U T I M B R E P E R O U ( 0 ) 
1 : 3 » - 3 : 3 0 - 5 : 3 0 - 7 : 3 0 • » 3 0  

SAXO ia) 

1:4» - 4 : 1 1 - 7 : 0 0 - f c 1 S 

BONAVtNIURE l M l 
C O C O O N « 2 ( G ) 

r:io-tao 
M A D A M E S O U S A T Z K A ( G ) 
7 : 0 0 - 9 : 1 4 

BffOSSARD 
Mo<l >:;namo*oin 405 SVOo 

C O C O O N > 2 (>. IrancaiM) ( 0 ) 

EPS-»»  
L E S T I S S E R A N D S O U P O U V O I R » 1 ( G ) 
7 : 0 0 - » ; 1 S  
L E S T I S S E R A N O S OU POUVUIH « t 
M S - t t S S 

CARREFOU» LAVAL 
2)30 Au' iMI louionhOM , o d » 3644 

O I R T Y R O T T E N S C O U N D R E L S ( G ) 
7 : 2 5 - 9 : 4 5  

I T I N E R A I R E O ' U N E N F A N T G A T E ( O ) 
D o l b y JMj jg / 7 : 0 0 - 9 : 4 0  

L E S A V E N T U R I E R S O U T I M B R E P E R O U ( G ) 
7 : 0 0 

L E S T I S S E R A N D S O U P O U V O I R » 1 ( 0 ) 
9 : 0 0 

M A B E L L E - M E R E E S T U N E E X T R A * 
T E R R E S T R E ( O ) / 7 : 1 0 • ta» 

W O R K I N G G I R L ( 1 4 MA) D o l b y I M r t o 
7 ^ 5 - 9 : 3 0  

T W I N S ( G ) O o l b y S I 4 r » o / 7 : 2 0 - 9 : 3 » 

C E N T R E - V I L L 

2 0 0 1 Université 
C o i n Je Mi l ionr>ru.c 3-49 451S 

A N O T H E R W O M A N ( 0 1 

1 O 0 - 3 . 0 0 - 5 : 0 0 - 7 : 0 0 - ta» 
S A L A A M B O M B A Y < Q ) 
( » . o . a v t c l o u j - t i l r e i a n g l a i s ) 
1 < « - * 0 S - 7 : 0 5 - 9 : 3 0  
P E L L E L E C O N Q U É R A N T ( G ) 
1 : 1 » - 4 : 3 0 - 8 0 0  

B A G D A D C A F É ( O ) 
( » . o . a » t c M)U!-titr« I r j n ç j . i ) 
1 : 0 0 - 3 : 0 0 - 5 : 0 0 - 7 : 0 0 - 9 : 0 0 

B A B E T T E S F E A S T ( G ) 
1 : 0 5 - 3 : 1 5 - 5 : 2 5 - 7 : 3 0 - 9 : 3 5 

THe L A N D B E F O R E T I M E ( G ) 
1 : 1 » - 3 - 0 0 - 4 : 3 5  

M O N G É N É R A L ( O ) / 7 : 0 0 - 9 : 2 0 

L E S T I S S E R A N D S D U P O U V O I R « 2 ( G ) 
1 :30 - 4 : 0 0 - 7 : 0 5 - 9 : 3 0  

L E S T I S S E R A N D S D U P O U V O I R « 1 ( G ) 

VU - 3 :4S • 7 . 0 0 - 9 : 2 0 
L A L E C T R I C E ( 1 4 ans) 
1 : 1 0 - 3 : 1 0 - 5 : 1 0 - 7 : 1 0 - 9 : 1 0 

CREMAZIE 
M f i - .1 t Crémone 398 4210 

L E S T I S S E R A N O S D U P O U V O I R « 2 ( G ) 
M a r d i : 2 : 0 0 - 4 : 3 0 - 7 : 0 5 - 9 : 3 0 
L u n . - M . r c . e t J e u d i : 7 : 0 » - 9 : 3 0 

LE DAUPHIN 
BeouDwn ca t dlt>eiv«ua '21 «060 

L E S T I S S E R A N D S D U P O U V O I R » 1 ( G ) 
7 : 1 5 - 9 : 4 0  

M A D A M E S O U S A T Z K A ( » . f n n ç a t t a ) ( G ) 
O o l b y S l e r e o / 7 : 0 0 - 9 : 3 0 

H 

JJDINS COMPLEXE DESJARDINS 
-oonio»» 1. ;m m i 

I T I N É R A I R E D ' U N E N F A N T G A T E ( O ) 
1 : 3 0 - 4 : 1 5 - 7 : 1 5 - 9 : 4 5  

F E S T I N D E B A B E T T E ( O ) 
1 2 : 5 0 - 3 : 0 0 - 5 : 1 0 - 7 : 2 0 • 9 3 0 

B A G D A D C A F É ( G ) ( » . française) 
1:10 - 3 : 1 0 - 5 :05 - 7 : 1 0 - 9 : 1 5 . 

L A C O U L E U R O U V E N T ( G ) 
1 : 4 5 - 3 : 4 0 - 5 : 2 0 - 7 : 3 0 - 9 : 2 5 

ÉGYPTIEN 
14S5, rue Peel 843-3112 

D I R T Y R O T T E N S C O U N D R E L S ( G ) 
D o l b y S l e r e o / 1 : 0 0 - 3 : 1 0 - » : 1 5 - 7 : 2 » • 9 : 3 5 

M Y S T E P M O T H E R I S A N A L I E N ( G ) 
O o l b y S l e r e o / 1 : 0 0 - 3 : 0 5 - 5 : 0 5 - 7 : 1 0 • 9 : 2 5 

W O M A N O N T H E V E R G E O F A N E R V O U S 
B R E A K D O W N ( G ) 
1 : 1 5 - 3 :15 - 5 : 1 5 - 7 : 1 5 - 9 :15 

JEAN-TALON 
2 rues à les' de Pie-ix 725 '000 

C O C O O N « 2 ( » . I r i n ç a i M ) ( G ) 

7 : 0 0 - 9 : 2 0 

LE FAUBOURG , rffil 
'«•» > *Con«n<e o »» 2i?« & I > P i 

T W I f t s S ( G ) D o B s y S t t n o T H X 

2 : 1 » - 4 : 4 4 - ltd- SB 
D A N G E R O U S L I A I S O N O o * » t a a f é o T H X 
1 3 0 - 4 1 5 - 7 : 0 0 - 1 : 3 0  

W O R K I N G G I R L ( 1 4 a r a ) D o l b y S t e r e o 
2 : 0 0 - 4 : 3 0 - 7 : 2 0 - « : « 0  

W O R K I N G G I R L ( 1 4 a n s ) O o l b y S l e r e o 
1 :1» - 4 : 0 0 - 7 : 0 0 - 9 : 2 0 

LONGUEUiL i 

Hocm longuavui »-'» 7451 <i> 
L E S A V E N T U R I E R S D U T I M B R E P E R O U ( G ) 
7 0 0 - 9 : 1 »  

M A B E L L E - M É R E E S T U N E E X T R A -
T E R R E S T R E ( G ) / 7 : 1 5 - 9 : 3 0 

ODEON-LAVAL 

L E S T I S S E R A N O S O U P O U V O I R i l ( O ) 
7 : 0 0 - 9 : 2 0  

C O C O O N « 3 It. h - n i ç M n ) ( G ) 

7 : 2 0 - 9 : 3 » " 
PLACÉ ALEXIS NIHON 
Niveau du Métro Afwatet 9)6 4244*, 

M I S S I S S I P I B U R N I N G ( 1 4 a n » ) D o l b y 
1:30 - 4 : 0 0 - 7 : 0 0 - 9 : 4 0 , 

mut 
1.4» - 4 : 1 0 - 7 : 1 0 - 9: 
O I R T Y R O T T E N S C O U N D R E L S ( O ) 
2 : 0 0 - 4 : 1 5 - 7 : 1 5 - 9 : 4 5 
E s c . J e u . 1 9 J a n . : 2 . 0 0 - 4 : 1 5 - 9 4 5 

PLACE DU CANADA 

T W I N S ( G ) O o l b y S l e r e o 
7 : 0 0 - 9 15 

POINTE-CLAIRE 
ÔÎ41 Tronicanadivnn* 6 J O - 7 2 8 6 

M Y S T E P M O T H E R I S A N A L I E N ( O ) 
D o l b y S t é r é o / 7 : 3 0 - 9 : 4 5 

D A N G E R O U S L I A I S O N D o l b y S l e r e o 
7 : 0 0 • 9-.30 ' 

O I R T Y R O T T E N S C O U N D R E L S ( G ) 
O o l b y S l e r e o / 7 : 0 0 - 9 : 2 0 

T W I N S ( G ) D o l b y S l e r e o T H X 
7 : 0 5 - 9 : 2 »  

W O R K I N G G I R L ( 1 4 a n a ) D o t t y S l e r e o 
7 3 0 - 9 : 5 0 

M I S S I S S I P I B U R N I N G ( 1 4 a n t ) / 7 : 0 0 - 9 : 3 0 

SQUARE DECARIE 
Dec one sud do Jeontoton 3413100 

T W I N S ( G ) O o l b y S l e r e o 
7 : 0 0 - 9 : 3 0  

W O R K I N G G I R L ( 1 4 a n t ) 
7 : 1 » • 'i 4 5 

Sr-DENIS~ ~ 
15»0 rue SI Den.s 84S-3272 

C O C O O N » 2 ( v . f r a n ç a i s * ) ( G ) D o l b y S'.irto 
1:30 - 4 : 3 0 - 7^0-9-aS 
S A L A A M B O M B A Y ( O ) ( » . t r a n ç a i M ) 
1 : 4 » . 4 : 4 » - 7 : 1 0 - 9 : 3 0 

ASTRE . 
SI léonord 0480 locordone 327 5001 & 

T W I N S ( G ) D o l b y S l e r e o 
7 : 1 5 - » 1 S  

O I R T Y R O T T E N S C O U N D R E L S ( G ) 
O o l b y S l e r e o / 7 . 0 0 • 9 : 0 0  

W O R K I N G G I R L ( 1 4 a n s ) D o l b y S l e r e o 
7 : 1 5 - 9 : 2 0  

M Y S T E P M O T H E R I S A N A L I E N ( G ) 
7 : 0 0 - 9 : 0 0 

C e n ' i o Mo» 2675 en Cnomtxy long 647-1122 

L E S T I S S E R A N D S O U P O U V O I R i l ( O ) 
7 : 1 5 - 9 : 3 0  

Q U I V E U T L A P E A U O E R O G E R R A B B I T ( G ) 
7 : 3 0 
2 e l l l m : C O C K T A I L / 9 : 3 0 

PARADIS 
-»2>S-Hoeh«K>gQ—3S4-J4.il 

M A B E L L E - M É R E E S T U N E E X T R A ­
T E R R E S T R E ( G ) O o l b y S l e r o o 
7 : 1 5 - 9 : 1 5  

LES T I S S E R A N O S D U P O U V O I R « 2 ( G ) 
7 : 0 0 - 9 : 1 5  

C O C O O N « 2 ( » . I r a n c a r t e ) ( O ) 
7 : 0 0 - 9 : 1 0 

BRUCE COCKBURN AU 
ST-DENIS LE 27 FÉVRIER 
• L'auteur compositeur-interprè­
te torontois Bruce Cock burn sera 
de passage au théâtre Saint-Denis 
le temps d'un spectacle, le 27 fé­
vrier à 20 h. Pour ce show intitulé 
Big Circumstance, le nom de son 
nouveau microsillon qui sera dis­
ponible d'ici quelques jours. 

U N N O C l V t A U S tKVK I I t l t P H O M Q L I f 
C H I / C I N r P U X O D f O N 

U t 11 00 A.M a I U D O P M 

I 1 H K tOUl K f N t f l C N t M t N l EON< I K N A M 
FILMS lu iKMKI ( INfMA". { I MX Aluav. 

i s M u v M H i . 849-FILM 

COUPONS IT IAUS6Ï HiSl* RC'USCS 

PLACE A L E X I S - N I H O N , 
POINTE-CLAIRE mm 

VERSION O R I G I N A L E ANOLAISE 
L E F A u S O U R O . P O a T C - C L A S E , P L A C E OU C A N A D A , 

S Q U A R E 0 E C A R I E . C A R R E F O U R L A V A L . A S T R E 

Harrison ford jggj 

W i i i o G i i ï 
V J M I O N O t K N N A U L E F A U B O U R G . P O I N T E -

A W O X A I M C L A I H C , â û u A n E 
D E C A R I E . C A R R E F O U R L A V A L . A S T R E 

"Toul i« laiont 10 Gromejr Do fort» •>> d « 
ioi.it tous c « i IOUI du enat ot do la ioum 

L A C O U L E U R D U V E N T 
TfjTin} lllIAMIMBOUHGlNt WPfl 
^ ^ " ^ pifBBf GVANIIB MtCMH BBS 

COMPLEXE D E S J A R D I N S 

p'nfi'Ef/FAirr^Ê 
COMPLEXE 

IBJÛUQi 0ESJAR0INS. 

CARREFOUR LAVAL 

BERRI 

14.M° 

GLENN CLOSt 

JOHN 
MALKOVICil 

MICHELLE 
PEEIFfER 

\ES AVENTULQiERT.^AfMBIQE 
P E R D / / m 

IfL I A / S O N S 

V E R S I O N O M O I N A U A N O U I H 

c o u f o r a n L A B i a - M i m nnoit 
LE FAUBOURG, POINTE-CLAIRE 

Cockburn sera accompagne de 
deux musiciens. 

Lors de son dernier spectacle à 
Montréal, en décembre 1987, 
Cockburn avait opte pour une 
prestation solo à la Place des 
Arts. On se souviendra toutefois 
qu'il avait également participé au 
Concert pour la paix au Forum en 
juin dernier aux côtés de Crosby 
StUb and Nash, Michel Rh/ard et le 
groupe soviétique Aquarium. 

Les billets pour le spectacle du 
27 février seront disponibles dès 
samedi aux points de vente habi­
tuels au coût de $23,50 et $20.50. 

POURSUITE CONTRE 
LES BEASTIE BOYS 
• Les Beastle Boys, trio de rap 
new-yorkais, et Capitol, leur nou­

velle maison de disques, sont 
poursuivis par leur ancien label, 
Def |am, pour rupture de contrat. 
La société plaignante a intenté 
une action en justice devant la 
cour fédérale de New York en fai­
sant valoir que Capitol «a, de 
mauvaise foi. entravé les droits 
exclusifs de Def lam». Les plai­
gnants réclament $20 millions de 
dommages et intérêts aux Beastie 
Boys. 

STINC DANS 
L'OPÉRA DE OUAT'SOUS 
• Stinç prépare ses débuts de co­
médien à Broadway pour l'au­
tomne 1989 dans une adaptation 
de l'Opéra de quat'sous, la pièce 
de Bertolt Brecht et Kurt Weil. Il 
tiendra le rôle de Mack the Kni­
fe. Bruce Cockburn 

SUZUKI, QUI D I T M I E U X 1 

Une toute nouvelle Japonaise, 
la Suzuki Swift 

caractéristiques : 
• Boite manuelle à 5 vitesses entière­

ment synchronisées. 
• Traction avant 
• Suspension entièrement indépen­

dante aux 4 roues, avec jambe de 
suspension stabilisatrice à l'avant. 

• Freins avant à disque assistés et 
ventilés. 

• Pneus radiaux à plis P155/70R13. 
• Essuie-glace à deux vitesses. 
• Dégivreur de lunette arrière. 

avec toutes ces 
Moteur 4 cylindres, 1,3 litre, à arbre 
à cames en tète et injection élec­
tronique de carburant, de 
70 chevaux vapeur. 
Rapport poids/puissance exception­
nel et ligne aérodynamique d'un 
coefficient de traînée de 0,32, pro­
curant une excellente performance 
et une consommation d'essence 
très basse de 4,8 L/100 km * (auto­
route) et de 6,2 L/lOOkm (ville). 

Consommation d'essence) de 4 . 8 litrea/100 kilometres ou de 59 mi/gal. sur autoroute, d'après le classement de 1983 
do Transport Canada, pour la Suzuki Swift Avec boite manuelle. 

' 7 995 S : prix de détail suggéré par le manufacturier, pour la Suzuki Swift, modèle 3 portes, telle qu'illustrée. Le 
concessionnaire peut vendra à un prix inférieur. Frais d'équipements optionnels, de transport, de P.I.L. et de taxes 
locales on sus. 

à moins de 

j»a»>Tfr» ( f m 
0WoMM ««San. M 
TMX5L-. 

N'attendez plus ! 
Faites-en l'essai routier aujourd'hui même. 

L*ASSOCIATION DES CONCESSIONNAIRES SUZUKI DU MONTRÉAL MÉTROPOLITAIN 

Jean-Talon Suzuki 
3900, Jaan-Talon 

Ouest 
Montréal 
733-0026 

Villa-Mari* 
Suzuki 

2995. rue 
H o c h e l a g a 

M o n t r é a l 
598-8666 

Suzuki 
Lachino 

2225, N o t r e - D a m e 
L a c h i n e 
634-7265 

Laval Auto 
Suzuki 

2020, b o u i . d e s 
L a u r e n t i d e s 

L a v a l 
668-2020 

C a r r e f o u r 
Suzuki 

Automobile* . 
198. boul. Labelle 
Ste-Rose, Laval 

625-1991 

Longueuil 
Suzuki 

1122, Curé-Poirier 
Ouest 

Longueuil 
670-5708 

Auto Cita 
Suzuki 
5544, 

Métropolitain Est, 
Montréal 
254-6068 

St-Hubert 
Automobiles 

Suzuki 
2755. Montée 

St-Hubert 
St-Hubert 
676-0239 

Hymus Suzuki 
Lté* 

1585, boul. Hymus 
Oorval 

685-5370 

B o u l e v a r d 
Suzuki 

21, boul. Industriel 
(coin St-Jaan-

Baptiste) 
Chiteauguay 

698-2816 

$ SUZUKI SWIFT 

C O N C O U R S 
Vous pourr iez gagner une super 

Suzuki Sidekick JLX décapotable. Passez voir 
votre concessionnaire Suzuk i participant, pour 

-obtenir les détails du concours et 
votre bon de part icipation. . 

-
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Votre soirée de télévision 

CHOIX D'ÉMISSIONS 
par Raymond Bemotchez 

18:30 CD — Autrement dit 
Les invités de Laurendeau-
Mondoux-Saucier: Ginette 
Laurin parle d'une choré­
graphie sur l'oeuvre de 
Chagall; Maryse Pelletier 
de sa pièce La rupture des 
eaux; et Simonde Char-
trand de la communication 
entre les jeunes et les vieux. 

19:30 SB — 2 4 / 2 4 
Magazine d'information 
animé par le journaliste Ri­
chard Dcsmarais. Revue de 
l'actualité judiciaire et cri­
minelle de la semaine. 

19:30 ffi — Hockey 
Les Nordiques affrontent 
les Devils du New Jersey. 

20:00 O — Lance et Compte III 
(3e de 13). Patricia et Pierre 
Lambert vivent des mo­
ments difficiles. Le Natio­
nal repêche Frank Boss et 
Etienne Tremblay. Gold­
man continue de jouer et 
Gilles Guilbeault se débat 

. pour sauver l'équipe. 

HORAIRE REVISE 

19:00 O C9 S ) — Bonjour docteur 
Marguerite est disparue de 
l'hôpital. Mme Coron succom­
be a l'alcoolisme. Maurice vit 
un conflit avec sa mère. 

18 h 00 18 h 30 19 h 00 1 9 h 30 Zu n uu « f t s , o n 
c\j •• g u 

21 h 00 21 h 30 22 h 00 22 h 30 23 h 00 23 h 30 

O Montréal ce soir Bonjour docteur Comment cava? Lance et compte III (3e de 13) Démocraties: Idées et révo4utiofts (2e cte 10L Le Tenesmi Le Point (22h2S) Meteo. Sports A première vue (23h2î) 

CD The News CBS News Hollywood Squares • The Presidential Inaugural Gala. En direct de Washington. Knots Landing The News Pat Sajak Show 

© News S Nightly News USA Today Jeopardy! The Cosby Show A Different Worid Cheers Dear John LA. Law: Victor Victorious. News S The Tonight Show 

O Newswatch On the Road Acjsin Family Pictures Movie: "Star Trek- The Caoe". The National The Journal (22h22) Newswatch Newhart 

o le Monde Charivari Semi-détaché Vie des gens riches- Au fil des jours Les Héritiers du rêve: Escapades. Ad Lib Nouv.TVA/Fr.parler Monde/Sports (23h3S) 

Ot Charivari Semi-détaché Vie des gens rieh«$_ Au fil des jours Les Héritiers du rêve Escapades. AdUb Nouv.TVA/Fr.parler Monde/Sports (23h35) 

o Newsline Entertainment Tonight The Campbells The Cosby Show A Different World Cheers Duet Night Heat National News Nightline 

(S TV 3 News ABC World News A Current Affair Kite «Allie Knightwateh (dernière) • Heartbeat • An All Sur Trfcute to the President TVSNightbeat Love Connection 

CD EnEstriecesoir Bonjour docteur Comment ça vi? LiiKeetwmptetiifJedeij) Démocraties: Idées et révolutions (2* del 0). leTÀUmurnil Le Point (J2h25) Météo. Sports RueDelanc«vl23h20t 

<D Ici Montréal Charivari Semi-détaché Vie des gens riches... Au fil des jours Les Héritiers du rêve: Escapades. AdUb Nouv.TVA/Fr.parler Ici MU'Sports(23hJS) 

CD Puise Entertainment Tonight The Campbells The Cosby Shw A Different World Cheers Dear John LA. Law: Victor Victorious. National News Puise 

CD En Maurice ce soif Vivre à trois Bonjour docteur Comment ça va? Lance et compte III (3e de 13) Démocraties: Idées et révolutions (2e de 10). LeTélejoumal Le Point (22h25) Météo/Sports Rue0elancey(23h20) 

CD Passe-Psrtotrt Autrement dit L'Indice Plus Retraite-action Questions d'argent Pomtsde vue: Guerriers de l'Islam (2e de 2) Spour1(R) Autrement dit (R)(1 h.) 

6Q Newscenter 22 ABC World News Wheel of Fortune A Current Affair Knightwateh (dernière) • Heartbeat • An All Star Tribute to the President Newscenter 22 ABC New Nightline 

m Polka Dot Door Today's Special Amateur Naturalist Doctor Who Hands Over Tint Realities Speaking Out Car Insurance: What Choices Do We Have? High-Tech Prescription ItaHn Question Period 

m The MacNeil/lehrer Newshour Business Report Hotline Growing a Business Mystery?: Inspector Morse II. Lovejoy: The Axeman Cometh. Front RowFealure: "The Rare Book Murder". 

(S Action réaction Coup de foudre 24/24 Hxkey: les Nordiques de Quebec vs les Devis du New Jersey. Le Grand Journal Sports Plus Bleu Nuit 

SB 3-2-1 Contact Business Report The MacNeil/lehrer Newshour FrontJne: The Real Life of Ronald Reagan. Baryshnikov Dances Balanchine. JohnNesM S i Moyen Newshour 

m Récréation Chiffres* lettres Le Journal TF1 L'Info-5 (2e édition) Viva: Ces vois étranges venues d'ailleurs. Jeunes Virtuoses Profession Poète Chocs Histoires naturelles Le Journal TF1 

S3 Musique Video Sofidrok Musique Video - Rock en bulle Musique Vidéo Musique Video Fai: rinfoplus Musique Video (23h15) 

IB The Lonely Passion ol Judith Keame |17h) Straight Shooter - The S:-v. ol John P. Roanne (20h2S) WaS Street (22M5) 

EU Rig L'Ascenseur Le Cri du hibou 

Changement de dernière heure. 

t m 

http://3S4-J4.il
http://ioi.it
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PEIGNOIRS POUR HOMMES 
EN RATINE 100% COTON 

Rouge, bleu. 

ORB. -30 
$ 59 

PANTALONS IMPORTES 
D'ITALIE POUR HOMMES 

Style avant-garde. 
Tissu luxueux. 

ORD. »Î30 
$ 75 

BOTTES D'HIVER 
DE BAMA 

D'ALLEMAGNE 
SE VENDAIENT *165 

Main tenant $ 125 

NOS FAMEUX 
COMPLETS 

Groupe spécial tailles 
expertemcnt. Derniers styles. 

JUSQU'À »395 

À par t i r de
 $ 248 

CHEMISES SPORT 
TISSUS EUROPÉENS 

POUR HOMMES 
ORD. *68 à *85 

$ 40 et$55 

CHANDAILS MODE 
«WEEK-END» 

POUR HOMMES 

ORD. *99 M à *109M 

RABAIS DE 50% 

Exclusivement, 
pour dames 

BOTTES D'HIVER 
PEDPORT 

DU PORTUGAL 

SE VENDAIENT *125 

Main tenan t $ 90 

GANTS EN CUIR 
DOUBLÉS 

Doublure de polycoton 

ORD. s 35 
$ 25 

Magasins de classe mondiale 
à 8 emplacements mode 

• MAIL CHAMPLAIN BROSSARD • CENTRE ROCKLAND 
• FAIRVIEW POINTE-CLAIRE • 960 STE-CATHERINE OUEST 

PANTALONS 
SPORT 

ORD. *50 à *85 

s 3 5 e t s 4 9 " 

CHANDAILS 
AVIATION ET 

MOTIFS 
PAYSAGES 

ORD. *85à*150 
s 4 9 à s 6 5 

CHAUSSURES 
HABILLÉES 

ÉLÉGANTES POUR 
TOUTES OCCASIONS 
SE VENDAIENT M00àM25 

Maintenant $ 75 

• P L A C E V E R T U • L E S P R O M E N A D E S S T - B R U N O 
• LES GALERIES D'ANJOU • LE CARREFOUR LAVAL 

American Express, Visa, MasterCard, Diners, Carte Blanche et la Carte A. Gold & Sons 


